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Lyon supprime sa subvention
à deux clubs vaudais
Les handballeuses et les cyclistes de Vaulx-en-Velin doivent trouver de nouveaux financements. Thierry
Braillard, adjoint aux Sports de la Ville de Lyon leur a annoncé le 8 décembre qu'il suspendait leur aide. Pour
donner la priorité aux clubs de sa commune. Lire p. 5

Le 6 avril, l’Espace Frachon va accueillir les pre-
miers stagiaires de l’Ecole de la 2e chance. Ce dispo-
sitif d’insertion est destiné à offrir, comme son nom
l’indique, une deuxième chance à des jeunes sortis
du circuit scolaire sans qualification. Lire p. 6

Ils devaient être 103, ce sont finalement 108 postes
qui seront supprimés chez le fondeur vaudais. La
prime de 30 000 euros a attiré des prétendants au
départ, parfois au détriment de la sauvegarde de
l’emploi sur le site. Lire p. 7

Ecole de la 2e chance :
les locaux inaugurés

108 postes supprimés
chez Florence et Peillon

Afif Afif 
Un Vaudais au service
de la recherche 
neurologique

Lire p. 3
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Ce jeune vaudais en formation au théâtre de l’Iris rêve
de faire aimer Molière aux jeunes de Vaulx-en-Velin.
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OULLINOIS d’origine, il a épousé une Vaudaise et s’est
installé à Vaulx en 1989. “La ville m’a plu et je m’y suis atta-
ché”, dit-il. Depuis 2003, gardien de l’ensemble Tase,
Ahmed Bejaoui s’emploie aux tâches ménagères pour le
compte de la Sollar. “Avant cela, j’ai travaillé à l’usine, j’ai été
livreur...” Côté loisirs, il se consacre au sport. Ayant prati-
qué le foot dans sa jeunesse, il entraîne au FC Vaulx, club
où jouent ses deux garçons. Il suit par ailleurs les matchs
de sa fille, handballeuse à l’AsulVV. Sans oublier le bad-
minton, quand son aîné a obtenu le titre de champion de
France Ufolep, catégorie Jeune en 2009. C’est un “Parent
taxi” qui trouve encore le temps de faire du vélo.

Gardien à la Tase
Ahmed Bejaoui

ANCIEN militaire de carrière, Pascal Barbier a intégré le
groupe Sollar en 2007, travaillant d’abord comme gar-
dien avant de devenir régisseur, il y a un an. Cette nou-
velle mission l’a amené à Vaulx-en-Velin, dans un quartier
qu’il apprécie particulièrement : celui de la Tase. Ici, des
grandes cités à Eurorex et le domaine de la Côte, il passe
des tâches ménagères, aux visites techniques et suivi de
chantier, du rôle de coordinateur à celui de manager. Il
gère le budget qui lui est alloué pour les travaux urgents
et effectue de bon cœur de petits travaux. “ Je voudrais
que les locataires me considèrent comme leur interlocuteur
privilégié”, dit cet homme de tempérament, breton qui
plus est.

Au cœur des grandes cités
Pascal Barbier

“CE qui m’a donné envie de faire du
théâtre, c’est d’avoir participé à un ate-
lier cinéma au lycée Doisneau lorsque
j’étais lycéen. J’ai écrit un scénario dans
lequel je jouais le personnage princi-
pal. Je racontais une partie de ma vie,
mes difficultés scolaires. Aujourd’hui, je
souhaite transmettre ce message
d’espoir : quel que soit son passé, il est
possible de s’en sortir en travaillant”.
Lyes Kaouah, aujourd’hui suit une
formation théâtrale au théâtre de
l’Iris à Villeurbanne. Dans ce cadre il a
joué dans le spectacle “Silence…Rien
ne bouge”, pièce dénonçant la discri-
mination et qui a été présentée aux
écoliers dans le cadre du projet de l’é-
cole Anatole-France sur la Résistance
française et allemande. Après l’arrêt
de ses études en première profes-
sionnelle, Lyes, comme il le dit lui-
même, “traîne dans la rue”. Un sou-
tien de la Mission locale, son lien avec
la Nième compagnie, sa participation
au téléfilm “Il faut sauver Saïd”, le
conduisent à se tourner vers une for-

mation théâtrale. “Je veux montrer
que les jeunes vaudais peuvent faire
autre chose que d’ouvrir des snacks.
Qu’il est possible de résister à la loi du
marché, que l’on peut défendre des
valeurs humanistes, lutter contre les cli-
chés sur la banlieue. Pour moi le théâ-
tre est un moyen d’exprimer mes idées.
Et j’espère aussi pouvoir faire découvrir
et aimer Molière aux jeunes de Vaulx-
en-Velin”.
Lyes garde les pieds sur terre et sait
que son parcours ne sera pas facile,
mais “le feu qui l’habite pour le théâtre,
pour l’écriture théâtrale”, le rend
confiant. “Grâce au rôle que j’ai eu
dans le téléfilm, j’ai pu financer une
partie de mes études à l’Iris. J’espère
obtenir une bourse de l’Etat pour entrer
au Conservatoire de théâtre. Avec un
diplôme d’études théâtrales, je peux
ensuite envisager d’entrer à l’Ecole
nationale supérieure des arts et tech-
niques théâtrales”.

J.P

Apprenti comédien
Lyes Kaouah

ABDESSELAM IBNE-ATIA a vécu dans
la Bresse, à Mézeriat et Vonnas, avant
de s’installer à Vaulx-en-Velin, il y a 13
ans. Alors diplômé en comptabilité,
doté d’une expérience commerciale,
il a suivi une formation de moniteur
d’auto-école. Il a ensuite encadré des
apprentis conducteurs en différents
lieux de l’agglomération avant d’ou-

vrir, en octobre 2009, sa propre bou-
tique au Mas du Taureau. L’idée de se
mettre à son compte lui trottait dans
la tête depuis un bon moment, mais
il fallait trouver le lieu, l’opportu-
nité… “Pour y arriver, j’ai bénéficié du
soutien de mon ancien patron, respon-
sable de l’auto-école du centre-ville et
d’un sérieux coup de pouce de la Ville”,

dit-il. Mais surtout, il n’a pas manqué
de persévérance. 
Aujourd’hui, comptant “une trentaine
d’élèves en un mois“, il se satisfait d’un
bon démarrage et veut mener à bien
ses objectifs. Celui notamment d’as-
surer une formation de qualité car
“plus j’apporterai un bon soutien péda-
gogique aux candidats, plus ils auront
de chance de réussir du premier coup”,
souligne-t-il. Plus que moniteur,
presque éducateur, Abdesselam est à
l’écoute des jeunes et trouve les mots
pour donner du sens aux règles de
conduite. Il met l’aspect humain au
cœur de son travail et dit l’impor-
tance de valoriser les avancées et les
succès de chacun. “Pour les jeunes,
avoir le permis, ce n’est pas rien, c’est
comme un diplôme, ça compte pour
trouver du travail, ça amène un peu
d’air”, constate Abdesselam. D’où le
nom choisi pour sa boutique :
Oxygène. Un nom qui prête aussi à
parler d’environnement. Alors, le
moniteur de conseiller ses élèves :
“Pour préserver l’air, roulez moins vite,
passez moins les rapports”…

F.M 

Pratique : auto-école Oxygène, 
2 place Guy-Môquet. 
Contact Abdesselam Ibne-Atia 
au 04 78 32 85 41 ou 06 20 97 89 35.

Le permis auto comme une bouffée d’oxygène
Abdesselam Ibne-Atia
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LE NOUVEL AGENT de développement local pour le bailleur Alliade sur le Mas
du Taureau et le Pré de l’Herpe arrive à Vaulx avec un diplôme de géographe-
urbaniste en poche. Il remplace Claire Maître et a pris en charge les perma-
nences Alliade chemin Pierre-Dupont et aux Echarmeaux. Ce joueur d’ulti-
mate freesbee, “un sport méconnu en France, mais qui allie fair play et de nom-
breuses autres valeurs”, souhaite allier dans son emploi le travail de terrain
“pour faire remonter les demandes des habitants” et le partenariat. “Car, ajoute-
t-il, il est important de s’intégrer dans les projets de réseau pour, ensemble, faire
le lien avec les habitants du quartier”.

Travail de terrain et partenariat
Théo Vincent



ILS SONT treize, treize jeunes issus
des associations vaudaises, membres
du jury jeunes du Festival du film
court francophone. Mehdi, Ramzi,
Anne-Marie, Anissa, Mehdi, Emeline,
Samra, Baptiste, Badis, Sofiane,
Amina, Idir et Fiona planchent depuis
l’automne pour apprendre à “lire” les
images et à devenir jurés, sous la
houlette de Jacques Chanis, du cen-
tre social Levy et de Carole Laffite, du
centre social et culturel Peyri. Après
plus de huit heures de visionnage, ils
auront sélectionné leur film. Leurs
critères : “Les films qui font passer des
messages”, explique Badis. “Mais aussi
l’originalité”, poursuit Ramzi ou
encore “qu’ils accrochent, qu’on ait

envie de les revoir”, continue Sofiane.
Ce qu’ils privilégient, “c’est l’histoire,
plutôt que la technique”, avoue Amina.
Car pour certains films, “on rentre

dedans, on a envie de connaître la
suite”, conclue Samra. Leur prix sera
dévoilé le 23 janvier, lors de la soirée
de clôture du festival. E.G

Syrien d’origine, Afif Afif s’est installé à Vaulx-en-Velin avec sa femme, il y a déjà dix
ans. Un cadre qu’il trouve apaisant pour concilier son métier de neurochirurgien, la
recherche et sa vie de famille.

DEPUIS le 7 décembre Saber Sassi est chargé de développement au Grand
Projet de Ville pour les quartiers Est (Ecoin sous la Combe, La Thibaude, Les
Verchères). Vaudais d’origine, il voit ce retour aux sources comme un accomplis-
sement sur le plan professionnel et personnel : “J’ai des liens avec des habitants
que j’ai connus tout petits. Même si j’ai eu envie d’aller voir ailleurs ce qui se passait,
je reviens ici chargé en bagages et expériences aussi bien en terme de formation
qu’en terme de terrain. Œuvrer pour la ville où j’ai grandi et où j’ai commencé ma
carrière en tant qu’animateur au centre social du Grand-Vire, c’est pour moi une
motivation supplémentaire”, affirme-t-il. Sa mission ? “Mon rôle est d’accompa-
gner le Projet de Ville sur le développement social et urbain avec les habitants. C’est
un travail de proximité, un lien supplémentaire sur les quartiers”. Saber a déve-
loppé des compétences d’animation et de médiation sur des quartiers dits sen-
sibles au sein de centres sociaux, du cabinet Nes & Cité. Il a ensuite occupé le
poste de responsable du service Jeunesse à Grigny. J.P

Retour aux sources
Saber Sassi

Treize jeunes 
pour un jury

“Je pensais que la France était un pays riche. Quand je suis arrivée, j’ai été surprise de
voir autant de personnes en difficultés et autant de nationalités différentes”,
raconte Louisette. Elle fait partie de l’équipe de bénévoles des Restos du cœur
depuis le 11 janvier. Elle a conscience du réconfort qu’elle apporte en servant
une boisson chaude pour faire patienter les personnes venues chercher des
provisions. “Un sourire, un peu de chaleur humaine, ça fait du bien. Les gens discu-
tent un peu en attendant leur tour. Certains sont comme moi, ils parlent le français
avec un fort accent”, confie-t-elle en souriant. Cette jeune religieuse venue de
Madagascar a décidé de finaliser ses études d’animatrice sociale en faisant son
stage pratique à Vaulx-en-Velin pendant trois mois. “Je fais partie des petites
sœurs de l’Assomption et ce sont elles qui m’ont proposé de faire mon stage ici. A
Madagascar je travaille déjà auprès de personnes en difficultés. Il faut redonner une
dignité à ces personnes, les accepter telles qu’elles sont”. J.P

Bénévole aux Restos du cœur
Louisette

L’entreprise Lervy échantillonnage a pignon sur rue au
Village depuis dix ans. Née d’une idée et d’une passion
pour les couleurs et les tissus, elle résiste malgré un
contexte économique difficile.
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“J ’AI d’abord fait mes études
de médecine en Syrie puis je suis

venu en France pour me spécialiser.
Aujourd’hui je suis neurochirurgien et
chercheur. Je ne peux que travailler à
l’hôpital universitaire bien que j’ai
acquis la nationalité française, mon
diplôme n’étant pas reconnu ici”,
relate-t-il. Venu en France avec l’in-
tention de rester deux ou trois ans,
Afif Afif entreprend des recherches
qui le passionnent et le conduisent à
s’installer plus durablement. Il s’inté-
resse plus particulièrement à une
partie du cerveau peu connue, l’in-
sula : “C’est une partie très profonde du
cerveau difficile à atteindre. Les recher-

ches récentes ont permis de compren-
dre que l’insula, contrairement à ce que
l’on croyait, est fonctionnelle. J’ai pour-
suivi les recherches commencées à
Grenoble. J’ai travaillé sur l’utilisation
d’électrodes obliques pour atteindre
cette zone. En 2007, j’ai présenté un
schéma proportionnel de l’insula en 2D
et j’ai gagné le premier prix de présen-
tation lors d’un congrès de la Société
de neurochirurgie de la langue fran-
çaise (SNCLF). Cela permet d’étudier de
manière plus précise ses fonctions et de
poser des hypothèses sur le traitement
de certains troubles neurologiques. J’ai
présenté récemment un schéma en 3D
de la région insulaire dans ce même

congrès”, explique le chercheur. Il
consacre beaucoup de temps à la
recherche participant à des confé-
rences de la SNCLF en France, aux
Etats-Unis, à des publications dans
divers magazines spécialisés. Porté
par sa passion, il n’en oublie pas pour
autant que “dans la recherche il n’est
pas possible de progresser tout seul et
que les résultats sont liés à un travail
d’équipe”. Son enthousiasme n’a de
cesse car, dit-il, “faire avancer la
recherche médicale, c’est œuvrer pour
le bien de l’humanité, pour les autres,
même si c’est une satisfaction person-
nelle de faire des découvertes, il faut
rester humble”. Jeanne Paillard

Au service de la recherche 
neurologique Afif Afif 

“CE que je préfère ce sont les teintes chatoyantes”, confie Catherine Lervy dont
l’environnement est peuplé de taffetas, velours, rubans multicolores, fibres syn-
thétiques et autres tendances modes. “Fabriquer des échantillons, c’est un métier
sensuel. Chaque tissu a des touchers différents, mais suscite aussi l’ouïe, l’odorat
sans parler de la vue avec la variété des coloris. Nous sommes au cœur des innova-
tions. Nous pouvons détecter des défauts, des tissus qui se rayent”, ajoute Thierry
son époux et associé. Catherine et Thierry Lervy ont déjà un aperçu de ce que
seront les tendances de l’hiver 2011/2012 en matière de coloris et de tissus :
“Nos clients sont toutes les personnes qui travaillent dans la filière textile, du tisseur
au confectionneur en passant par toutes les professions, les ennoblisseurs. Nous
leur présentons leurs tissus ou leurs collections, leurs produits sous diverses façons”,
expliquent-ils. Pour réaliser ses premiers échantillons de tissus, Catherine à l’ori-
gine de la création de cette activité artisanale, s’est équipée “d’une agrafeuse et
d’un petit massicot”. Grâce à son habileté et son aisance relationnelle, elle a fait
de ce qui au départ pour elle relevait plutôt d’un passe-temps, une véritable
activité professionnelle : “De fil en aiguille et en grande partie par le bouche à
oreille, l’entreprise s’est agrandie”. Portée par sa passion pour les tissus et les couleurs,
elle s’est lancée dans une aventure qui a déjà vingt ans et dans laquelle l’a
rejoint son mari Thierry. “Je suis architecte de formation, mais j’en avais assez de
travailler dans le bâtiment. J’ai vendu ma société il y a dix ans, j’ai rejoint Catherine
ici à Vaulx-en-Velin et nous sommes Vaudais depuis, engagés aussi dans la vie asso-
ciative aux côtés de nos enfants qui fréquentent les clubs sportifs et l’école de
musique”.
Le contexte actuel n’est pas facile mais l’entreprise résiste : “Nous ne sommes pas
très nombreux à faire ce métier dans la région. Notre activité est saisonnière et sou-
mise au calendrier des salons. C’est à ce moment que nous avons nos plus grosses
commandes”. La clé de la réussite selon eux : “Précision, rigueur, persévérance et
goût pour le travail manuel”. J.P
Contact : 8, rue Jean Jaurès. Vaulx le village. 04 37 45 00 23. 

L’échantillonnage au Village
Catherine et Thierry Lervy
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Danse, théâtre et rap…
Rien n’arrête ce jeune
vaudais aux multiples
talents. 
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C’est le cri du cœur de ce Vaudais, né Français à Djibouti il y a 70 ans
et que la République veut aujourd’hui expulser. 

IL A ÉCRIT au maire et à tous les élus du Conseil
municipal, en désespoir de cause. “J’ai toujours
été Français”, assène Mohamed Nour-Ibrahim.
Cet homme discret, aujourd’hui retraité, mon-
tre son passeport et la copie de sa carte natio-
nale d’identité. Pourtant, explique-t-il, “je viens
de recevoir une lettre du préfet du Rhône qui m’in-
vite à quitter le territoire français”. Une “invita-
tion” dont il ne comprend pas le sens, de même
qu’il n’a pas compris que la République refuse
de le réintégrer dans sa nationalité. 
Mohamed Nour-Ibrahim est né à Djibouti en
1939. Cette minuscule enclave de la corne
d’Afrique, coincée entre l’Erythrée, l’Ethiopie et
la Somalie, est alors française. Mohamed aussi,
tout comme son père qui a combattu pour la
France. 
Arrivé en France en 1962, Mohamed Nour-
Ibrahim reste quelque temps à Marseille avant
de rejoindre Nancy, où il est soudeur, puis la
région Lyonnaise. Il suit une formation pour tra-
vailler comme câbleur dans des entreprises d’é-
lectricité. Et quand Djibouti accède à l’indépen-
dance en 1977, il vit toujours en France, jouis-
sant de tous ses droits de citoyen français. Pas
averti qu’il lui faut demander la confirmation de
sa nationalité française, née des accords de
décolonisation, Mohamed Nour-Ibrahim n’en-
treprend aucune démarche.
En 1980, il part à Djibouti pour des raisons fami-
liales. Il entre dans le pays avec son passeport
français, mais il est arrêté peu de temps après

par les autorités djiboutiennes devant l’ambas-
sade de France. “J’ai été jeté au cachot et accusé
de trahison par le jeune Etat indépendant”, pour-
suit-il. Torturé dans l’enceinte de la tristement
célèbre Villa Christophe, il est finalement relâ-
ché. Mais les menaces pèsent toujours. Ses
papiers français sont détruits, il est arrêté plu-
sieurs fois, à nouveau torturé. Son attachement
à la France et son origine ethnique font de lui
“un ennemi de Djibouti”. Il choisit finalement de
rentrer en France. Sans papiers d’identité, il
achète un passeport djiboutien pour quitter le
pays.
De retour en France, il veut faire refaire ses
papiers. C’est là que les ennuis commencent.
Pour les autorités, il n’est pas Français. Il entre-
prend alors toutes les démarches légales pour
être rétabli dans sa nationalité française. En vain !
De même que lui sont refusés une demande
d’asile – malgré un dossier médical de l’hôpital
Edouard-Herriot qui préconise, au vu de ses
blessures : “Un statut de réfugié politique serait
certainement souhaitable” – et un titre de
séjour. 
A partir du 24 janvier, soit un mois après la date
de l’Obligation de quitter le territoire français, il
peut être arrêté à tout moment et conduit en
centre de rétention. Quand cette éventualité
est soulevée devant lui, il rit, mais d’un rire
jaune, gêné, angoissé. “Je me sens Français, j’ai
toujours été Français, répète-t-il inlassablement,
je ne suis pas étranger, j’ai toujours vécu en

“J’ai toujours été Français”
Mohamed Nour-Ibrahim

DJACK. “Avec un D, comme aux Etats-
Unis !” Treize ans et déjà des réflexes
de vieux routier des planches pour
Djack Pauya, artiste en herbe multi
facettes. Rappeur, danseur autodi-
dacte, il a été repéré il y a deux ans
par Cheïa Milouda, présidente de l’as-
sociation Vaulx Premières Planches
dont Djack fait maintenant partie. Car
il fait aussi du théâtre, en reprenant
notamment des sketches de Jamel
Debbouze. Là comme dans un
moonwalk digne du mime Marceau
et de Mickael Jackson réunis, le jeune
vaudais de la cité de La Thibaude fait l’unanimité. “Il est très doué et a de l’avenir !”,
confirme Cheïa Milouda. 
L’actualité de Djack c’est la diffusion de son premier clip sur son blog
(http://mafiadevaulx69.skyrock.com). “Mes grands frères appartenaient à des
groupes et m’invitaient de temps en temps à chanter avec eux. Je me suis mis à com-
poser mes propres musiques”, raconte-t-il. Après avoir trouvé le thème, il écrit le
texte. “Je dois avouer que je rature beaucoup avant d’arriver à un résultat qui me
plaise”. 
Le premier résultat s’intitule “Enfants soldat”. “Je me suis mis dans la peau d’un
enfant du ghetto qui ne lâche rien et va au combat”, explique Djack qui semble en
avoir déjà soupé des clichés du rap. “Je n’aime pas ceux qui se disent gangsters et
racontent n’importe quoi, c’est de la frime. A l’inverse, j’admire Kerry James qui
prône le savoir et la connaissance. Il est violent dans ses paroles mais pas gratuite-
ment”, assure le jeune sage des platines. 
Alors qu’il a récemment fait son premier concert à la Sucrière dans le cadre de
la biennale d’art contemporain, Djack ne se repose pas sur ses lauriers : “J’espère
pouvoir sortir ma première tape de douze titres d’ici quelques mois…”.

Stéphane Legras

La rime sans frime Djack Pauya

DIRIGER l’Ecole de la 2e chance est un
double challenge : il s’agit de faire
démarrer ce nouveau dispositif d’in-
sertion, destiné aux jeunes sans qua-
lification âgés de 18 à 25 ans, sur la
commune et de réussir le pari d’en
faire une école d’agglomération.
“L’objectif est de passer de quinze sta-
giaires à soixante fin 2010 pour attein-
dre deux cents en 2011”, note la direc-
trice.
En poste depuis le 1er décembre,
Pascale Bouysset semble avoir tous
les atouts en main pour remplir cette
mission : “J’ai un double parcours. A la
base, j’ai une formation de juriste com-
plétée par un DESS (Diplôme d’études
supérieures spécialisées) d’Administration
des Entreprises. J’ai des compétences
en gestion aussi grâce à une expé-
rience de terrain. J’ai assuré pendant
des années la comptabilité d’une

entreprise tout en donnant des cours
de droit, d’économie et de sociologie à
des jeunes, futurs moniteurs éduca-
teurs, des travailleurs sociaux, mais
aussi des ingénieurs de l’Itech (Institut
textile et chimique de Lyon) et des adul-
tes en insertion. J’ai aussi réussi le
concours d’attachée territoriale ce qui
m’a donné accès à cette fonction”. Bien
rodée au milieu de l’entreprise et au
secteur social, la directrice est
enthousiasmée par cette nouvelle
aventure professionnelle tout en
mesurant les enjeux : “C’est un projet
exaltant mais compliqué car il s’agit
d’une création. Tout reste à faire.
Equiper les locaux en meubles et en
informatique, rencontrer les partenai-
res locaux et les entreprises, recruter l’é-
quipe pédagogique pour accueillir les
premiers stagiaires début avril”. 

J.P

Un parcours à la hauteur de l’ambition
Pascale Bouysset

va
ud

ais LE 24 DÉCEMBRE, le collectif de rap originaire de Vaulx-en-
Velin a lancé sa première Mixtape sur le Net : “La récréation
est terminée”. Le titre en dit long, “c’est du lourd, c’est du
sérieux !”. L’album, associant quatre chansons remixées et
quatre nouveautés, est disponible gratuitement sur
http://revolver69.skyrock.com.

Révolver a sorti sa Net tape
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SPORT Les handballeuses et les cyclistes de Vaulx-en-Velin

doivent trouver de nouveaux financements. Thierry
Braillard, adjoint aux Sports de la Ville de Lyon leur a
annoncé le 8 décembre qu'il suspendait leur aide. Pour
donner la priorité aux clubs de sa commune. 

Lyon supprime sa subvention
à deux clubs vaudais
LYONNAIS ? Pas lyonnais ? Plusieurs
clubs sportifs de l'agglomération se
posent sérieusement la question
depuis quelques semaines. Thierry
Braillard, l'adjoint aux Sports de la
Ville de Lyon leur ayant en effet
annoncé le 8 décembre, qu'il allait
“soutenir exclusivement les clubs ayant
leur siège sur la commune et une acti-
vité sur ses neuf arrondissements”.
Concrètement, cela prive deux struc-
tures vaudaises de subventions :
l'Asul (handball féminin) et le VCVV
(cyclisme). 
Evelyne Beccia, présidente de l'Asul
ne l'entend pas de cette oreille. Créée
en 1935, l'Association sportive uni-
versitaire lyonnaise se lance dans le
handball en 1945 dans une salle du 3e

arrondissement et atteint rapide-
ment le plus haut niveau. “En 81, ne
disposant pas de gymnase homologué
pour la première division, Maurice
Charrier, maire de Vaulx-en-Velin pro-
pose d'accueillir le club dans son palais
des sports. Il devient l'Asul Lyon Vaulx-
en-Velin en 1990, tout en continuant de
porter les couleurs bleu et rouge de la
capitale des Gaules”, rappelle Evelyne
Beccia. Et les porte plutôt haut
puisque ses joueuses participent à
plusieurs coupes d'Europe. Club for-
mateur, il constitue l’un des viviers du
hand français et pourrait remonter
en deuxième division en fin de sai-
son. On compte même une cham-
pionne du monde parmi ses “ancien-
nes”. Du coup la suppression de la
subvention sonnerait le glas du haut
niveau, selon Philippe Zittoun,
adjoint aux Sports de Vaulx. 
“Nous touchions jusqu'à présent
31 000 euros par an. Ce qui représente

10 % de notre budget”, calcule Evelyne
Beccia. “Nous n'aurons plus que 15 000
euros en 2010 et plus rien à partir de
l'année suivante. Nous sommes pour-
tant aussi bien Vaudais que Lyonnais”,
insiste-t-elle. Thierry Braillard de
répondre : “Vaulx n'est pas le seul club
de handball de l'agglomération. Alors
comment expliquer au contribuable
lyonnais que nous soutenons Vaulx et
pas Caluire ? C'est un problème de bud-
get contraint. Il y avait une décision dif-
ficile à prendre, je l'ai prise. Mais atten-
tion, cela ne remet pas en cause la qua-
lité des clubs”.
Cette décision semble avoir beau-
coup affecté les dirigeants de l'Asul et
leurs 160 licenciés. “Au-delà de l'élite,
nous nous sommes beaucoup investis
à Vaulx, notamment pour les jeunes
filles des cités et dans les établisse-
ments scolaires”, assure la présidente.
Qui souligne aussi que Lyon a
accueilli ces dernières années de
nombreux matchs internationaux,
qu'en déplacement on les “annonce
comme le club de Lyon”, et que le
hand français cartonne. “Alors que les
masculins sont champions du monde
et olympiques et les féminines vice-
championnes du monde, cet arbitrage
tombe au plus mauvais moment”.
De son côté, Philippe Zittoun assure
que la Ville de Vaulx, qui verse déjà
150 000 euros au club chaque année,
ne peut pas faire mieux. “Pour des rai-
sons financières mais aussi de principe.
Je comprends cependant cette déci-
sion si le Grand-Lyon assure le relais.
Des clubs de chaque commune de l'ag-
glomération rayonnent au-delà de
leurs limites. L'histoire a voulu que ce
soit le cyclisme et le handball féminin à

Vaulx”, rappelle-t-il. 
Une position qui apparaîtrait
cohérente puisqu’au moment
où s’élaborait, il y a quelques
années, le projet de Grand-
Lyon handball regroupant
l’élite des handballeurs gar-
çons et filles de l’agglomé-
ration, Thierry Braillard
avait soutenu avec
enthousiasme ce projet.
Les dirigeants de l'Asul ont
sollicité un rendez-vous
auprès de Gérard Collomb,
maire de Lyon et président
du Grand-Lyon. “S'il y a entre-
vue, nous sommes bien sûr
prêts, avec Bernard Genin, maire
de Vaulx, à les accompagner”, sou-
ligne Philippe Zittoun. En atten-
dant la réponse, Evelyne Beccia, qui
songe également à une solution au
niveau de l'agglomération, garde
espoir et ne perd pas sa malice :
“Lorsque l'OL partira à Décines, ils ne
seront plus Lyonnais alors ?” Réponse
immédiate de Thierry Braillard : “Nous
continuerons à les aider puisque nous
le faisons à travers une subvention à
leur centre de formation qui restera
dans le 7e arrondissement et en ache-
tant 1 200 abonnements par an que
nous offrons à des structures caritati-
ves et à des clubs lyonnais”.
Proposition : que l'OL subventionne
l'Asul ! 
D'autant que Jean-Michel Aulas, son
président, a longtemps pratiqué ce
sport à l’Arbresle, engagé à l’époque
en championnat national…

Stéphane Legras

“NOUS n’avons pas été surpris par cette décision à
laquelle nous nous étions préparés.” A tel point que le
club dirigé par Jean Delphis a enlevé le L de Lyon dans
son nom, redevenant entièrement Vaudais. Le prési-
dent du Vélo club de Vaulx-en-Velin semble d’ailleurs
moins inquiet que sa consœur du handball. D’autant
que la somme versée jusqu’à présent par la Ville de
Lyon, 18 000 euros, ne représentait qu’une petite par-
tie du budget du club. “Notamment par rapport aux
135 000 euros versés par la Ville de Vaulx”, confirme le
président qui annonce un budget de 332 000 euros. 
La position des cyclistes semble d’ailleurs différente de
celle de l’Asul. “Nous avons toujours eu notre siège social
à Vaulx, explique Jean Delphis, d’ailleurs 40 de nos 155
adhérents sont originaires de la commune”. Le club tente
depuis des dizaines d’années de marier école de
cyclisme et haut niveau. “Elle compte maintenant cin-
quante licenciés de 7 à 14 ans, encadrés par un éducateur
breveté d’Etat et cinq titulaires d’un brevet fédéral”, pour-
suit-il en estimant que les jeunes doivent “avancer en
même temps que l’élite”. Une élite qui peut compter

depuis un an sur un tout nouveau sponsor : Vulco, un
réseau spécialisé notamment dans les pneus de voitu-
res. L’équipe première, qui a terminé l’année dernière à
la dixième place en coupe de France de division natio-
nale 1, le plus haut niveau chez les amateurs, s’appelle
d’ailleurs le Team Vulco VCVV. “C’était leur condition
pour que leur subvention soit très sérieusement revue à la
hausse”, avoue le président, sans dévoiler la somme
versée par son partenaire. 
Un sponsor qui peut être satisfait de son investisse-
ment au vu des résultats de l’équipe la saison passée.
Alors que le club a recruté le plus possible de talents de
la région lyonnaise, ils ont notamment rempli leurs
sacoches de victoires dans le Tour de l’Avenir et le Tour
Nivernais Morvan et trusté les trois premières places
du… Grand Prix de Lyon…

S.L
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Et l’Asvel ?
Ce qui est valable pour le handball féminin et le
cyclisme ne le serait pas pour le basket ? L’Asvel
Basket Lyon Villeurbanne qui, selon les propos de
Thierry Braillard lors de la présentation du rap-
port devant le Conseil municipal, “participe au
développement local du sport”, perçoit 120 000
euros de subvention chaque année et jusqu’en
2011 de la Ville de Lyon. De son côté, le Grand-
Lyon lui a versé pour la saison 2008-2009  une
subvention de 154 000 euros et acheté pour 194
000 euros de prestations de services.  L’Asvel est
bien implanté à Villeurbanne et nullement à
Lyon...  à moins que le VCVV et les handballeuses
de l’Asul ne “participent pas au développement
local du sport”.



MARDI 12 JANVIER, un tremblement
de terre a frappé Haïti, causant des
dégâts considérables et tuant plu-
sieurs dizaines de milliers de person-
nes. “LA VILLE se tient prête à soutenir
les actions de solidarité que les associa-

tions vaudaises mettront en place pour
soulager la détresse du peuple haïtien”,
ont déclaré Bernard Genin, maire de
Vaulx-en-Velin et Sophie Senouci,
déléguée aux Solidarités et aux
Relations internationales. Affirmant

tous deux le soutien de la Ville “au
peuple haïtien, qui a déjà subi ces der-
nières années de nombreuses cata-
strophes naturelles dont, notamment,
les ouragans meurtriers de 2008 et qui
vit dans une extrême”.

LORS de l’inauguration des 350 m2

de locaux rénovés, Pascale
Bouysset, la directrice a présenté les
enjeux de ce dispositif d’insertion,
nouveau à Vaulx-en-Velin, mais qui
a déjà fait ses preuves dans plu-
sieurs villes françaises et européen-
nes : “Notre objectif est d’être un
membre actif du réseau des Ecoles de
la 2e chance dont l’efficacité est recon-
nue, ce qui est une garantie de qualité
pour les stagiaires et les institutions.
Toutes les écoles de la 2e chance doi-
vent répondre aux mêmes critères et
mêmes valeurs. En termes de résul-
tats, 62% des jeunes engagés dans ce
dispositif entrent ensuite dans une
action de formation classique ou en
alternance ou bien encore partent en
entreprise. Notre but sera d’atteindre
les 100%. L’Ecole de la 2e chance sera
basée à Vaulx-en-Velin, mais dans le
même temps va se développer et s’ou-
vrir aux communes extérieures et, à
terme, pourquoi pas, pourra essaimer
au niveau départemental. A noter
qu’elle reçoit aussi le soutien de l’Etat”.
Pour atteindre cet objectif, l’équipe

dirigeante et l’équipe pédagogique
vont pouvoir s’appuyer sur un par-
tenariat éclectique mais solide : “Le
premier prescripteur sera la Mission
locale avec laquelle nous travaillons.
L’Ecole sera insérée dans le tissu éco-
nomique. Les entreprises seront pré-
sentes, la CCI (Chambre de commerce
et d’industrie) faisant partie du
Conseil d’administration et nous
avons aussi l’aide de la Région. Nous
allons travailler également avec tous
les acteurs de terrain et ceux de la vie
civile, avec l’IUFM (Institut universi-
taire de formation des maîtres)”,
poursuivait la directrice. 

Un parcours individualisé pour
sortir de l’échec
S’adressant à des jeunes en échec
scolaire, l’Ecole de la 2e chance s’ins-
crit dans une démarche pédago-
gique originale, comme le souli-
gnait la directrice : “Certes, toutes les
écoles sont basées sur le même réfé-
rentiel, mais chacune d’entre elles s’a-
dapte à son tissu local. Toutes ne sont
pas structurées de la même façon. Le

stagiaire évolue à son rythme. C’est
l’école qui s’adapte à lui et non l’in-
verse. Il doit être acteur de sa démar-
che et s’engage dans un contrat
pédagogique en alternance entre
l’entreprise et l’école”.
Le président de Région rappelait l’o-
rigine de la création de cette Ecole
de la 2e chance à Vaulx-en-Velin :
“Maurice Charrier a été un militant
actif de ce projet que nous avons sou-
tenu. Nous en sommes partenaires à
plus d’un titre. Cette école atypique
s’inscrit dans la lutte contre les inéga-
lités”. Et de rappeler que “l’Education
nationale fabrique certes des réussi-
tes mais aussi de l’échec scolaire avec
notamment dans la région 150 000
jeunes qui en sortent chaque année
sans diplôme”. 
Bernard Genin, le maire, insistait
quant à lui, sur “la volonté politique
de la municipalité qui depuis des
années était présente pour aider les
jeunes en difficulté” et présentait ce
dispositif comme un “complément
aux outils déjà existants”.

J.P
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“SIX CENT TRENTE-HUIT familles vau-
daises bénéficient des Restos du cœur.
Nous avons largement dépassé les
10 % supplémentaires de fréquenta-
tion par rapport à 2008/2009”, s’alarme
Odile Giordano, la présidente. Ce
constat ne donne pas pour autant la
mesure réelle de l’état d’indigence
dans lequel se trouvent de nombreu-
ses personnes : “Il y a aussi tous ceux
qui n’osent pas venir, ce n’est pas facile
de faire la démarche”, souligne-t-elle.
Les Restos du cœur comptent un
grand nombre de femmes seules
avec des enfants, des travailleurs
pauvres, des étudiants non boursiers,
des personnes sans papier. Ils trou-
vent, dans les locaux, l’assurance
d’obtenir des aliments pour six repas.
“Les gens reçoivent ici les produits de
base, mais il s’agit d’un complément
alimentaire. Nous essayons d’avoir des
fruits et légumes. Mais nous sommes
juste en stocks”, précise Odile. Des

vêtements et produits pour bébés
sont aussi distribués mais également
des livres. 
Les Restos du cœur vivent grâce à
l’investissement des bénévoles. A
Vaulx-en-Velin, trente personnes
apportent leur contribution. Les sub-
sides sont constitués par des dons de
la Banque alimentaire, de l’Union
européenne, de centres commer-
ciaux ou de particuliers. La prési-
dente souligne que “le spectacle des
enfoirés qui a lieu en janvier chaque
année représente 23% du budget
national”. A Vaulx-en-Velin, les Restos
du coeur profitent de la générosité
d’un boulanger qui donne son pain
et d’un coiffeur qui vient coiffer les
personnes une fois par semaine.

J.P

Contact : 18, avenue Eugène-Henaff.
Tel : 09 66 01 54 39. 
Email : rdc69.vxvelin@orange.fr

SOLIDARITÉ
Restos du cœur : le nombre 
de bénéficiaires augmente

Le 6 avril, l’Espace Frachon va accueillir les premiers
stagiaires. Ce dispositif est destiné à offrir une
deuxième chance à des jeunes sortis du circuit scolaire. 

INSERTION

MAÎTRE Olivier Petureau, le notaire de Vaulx-en-Velin a déplacé son étude
depuis le 4 janvier. Précédemment implantée à l’angle des rues Stalingrad et
Cuzin, celle-ci se situe désormais 2 rue Lounès-Matoub, à mi-chemin entre le
centre-ville et le village avec une entrée par l’avenue Georges-Rougé en face du
centre de santé Jean-Goullard.
Tél : 04 78 79 92 24. Télécopie : 04 37 48 00 37. Mail : olivier.petureau@notaires.fr

Nouvelle adresse du notaire vaudais
PATRIMOINE

INTERNATIONAL
Séisme catastrophique en Haïti

Les locaux de l’Ecole de la 2e

chance viennent d’être inaugurés
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Comment faire un don ? 
Vous pouvez envoyer vos dons par chèque :
- Secours populaire français, Fédération du Rhône, en précisant “Haïti
urgence”, 6 rue Gaspard-André, 69002 Lyon.
- Secours catholique, 12-14 rue de Montbrillant, 63003 Lyon, en men-
tionnant “Séisme Haïti”. 
- Fondation de France “Solidarité Haïti”, BP 22, 75008 Paris.

“JE SUIS CONTENTE car cette opéra-
tion régionale organisée par le Pôle
emploi a permis d’accueillir à Vaulx-
en-Velin plus de six cents personnes
venues de toute l’agglomération. Le
GIHP (Groupement pour l’insertion
des personnes handicapées phy-
siques) a transporté plus de 357 per-
sonnes et a mis à notre disposition un
deuxième véhicule sans surcoût”, se
réjouit Pamela Alba Rubio,
conseillère municipale déléguée
aux Retraités et aux Personnes
âgées. Sylviane Dupuis, la directrice
du Pôle emploi apprécie tout parti-
culièrement “la réussite du partena-
riat avec la Ville, la Mission locale, le
Collectif Handicap, VVE (Vaulx-en-

Velin entreprises)”. L’impact de cette
journée du 22 octobre 2009 sur le
recrutement de travailleurs handi-
capés se mesure en chiffres. Trente
entreprises représentant tous les
secteurs d’activité étaient présentes
au forum pour recruter. Soixante-
dix profils de poste ont été déposés
par ces mêmes employeurs. Vingt-
trois Vaudais ont pu passer un
entretien dont six non inscrits au
Pôle emploi. Dix embauches ont été
réalisées ce jour-là dont cinq vau-
dais. “Cela peut paraître faible mais
en terme de pourcentage, cela signifie
que 50% des recrutements faits sont
quand même des Vaudais. L’autre
point positif, c’est que les demandeurs

d’emploi ont pu entrer en contact
direct avec les employeurs. Les gens
ont pu laisser leur CV et cela peut
déboucher par la suite sur d’autres
embauches”, précise Sylviane
Dupuis. Le retour des questionnai-
res distribués aussi bien aux
demandeurs d’emploi qu’aux entre-
prises montre aussi un taux de satis-
faction très élevé. Ce qui incite les
partenaires impliqués dans cette
action à envisager une suite : “Nous
allons continuer à nous inscrire dans
cette logique d’actions de proximité
autour de l’emploi. Même si la théma-
tique change, il y aura un espace
dédié à l’emploi des personnes handi-
capées”, affirme l’élue. J.P

EMPLOI
Satisfaction autour de la journée pour l’emploi 
des travailleurs handicapés

Cantate pour Haïti : L’Espace Projets Inter associatifs compte organiser un
gala de solidarité rassemblant des artistes et des associations. pour plus
d’informations sur “Cantate Haïti”, contacter l’Epi au 04 78 79 52 79.



LA DÉCORATION est sobre, le mes-
sage clair. Cette année pour les vœux
du maire et de la municipalité, l’amé-
nagement de la salle a, comme
chaque année, été également réalisé
grâce à l’implication du service muni-
cipal des Espaces verts qui propose
une avant scène à la végétation exu-
bérante et luxuriante, de quoi tran-
cher avec la neige toujours présente
dans la ville. Dans ce décor des bords
de Rize, le maire a tenu à rappeler,
que ce soit au personnel municipal,

aux entreprises et partenaires
publics, aux responsables associatifs,
les engagements de solidarité de la
commune.
“La crise, les difficultés financières ne
doivent pas nous entraîner au recul, au
repli, bien au contraire, défendait
Bernard Genin. Certains continuent à
nous traiter d’utopistes quand nous
défendons ce projet”. Citant les “uto-
pies” d’il y a 20 ans, aujourd’hui
menées à terme : la construction
d’un centre-ville, d’un lycée d’ensei-

gnement général, d’un planétarium,
le renouvellement urbain… et désor-
mais le pôle de commerces et de loi-
sirs du Carré de Soie. 
Quand pour 2010, le maire annonçait
l’Ecole de la 2e chance, la poursuite
du quartier Carré de Soie avec de
nouveaux logements et le renforce-
ment des loisirs, la continuation du
centre-ville avec la démolition des
bâtiments du Pré de l’Herpe et la
relocalisation de Casino, le renouvel-
lement urbain au Mas du Taureau, les
études pour le centre aquatique et,
enfin, le Pôle d’astronomie et de cul-
ture scientifique (Pacs). 
Solidarité donc, au menu de ces
vœux, mais aussi “démocratie locale,
insistait le maire, avec de nouveaux
outils pour renforcer l’intervention des
citoyens”. A commencer par un nou-
veau site Internet, véritable portail de
la vie locale. Mais aussi, la mise en
place de conseils de quartiers, lieux
d’informations qui doivent permet-
tre, en amont des projets, de
recueillir l’avis de tous. “Pas question,
soulignait Bernard Genin, de faire de
ces conseils de quartiers de nouveaux
gadgets, ni des lieux uniquement pour
des habitués”. Et d’annoncer la
volonté de la Ville de “prendre le
temps, afin de les pérenniser et qu’ils
soient vraiment représentatifs”.

E.G
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Ils devaient être 103, ce sont finalement 108 postes
qui seront supprimés chez le fondeur vaudais. La
prime de 30 000 euros a attiré des prétendants au

INDUSTRIE

CHRISTIANE MONNIER, infirmière diplômée d’Etat, a transféré son cabinet
depuis le 1er janvier 2010. Celui-ci, qui était auparavant situé 18D avenue
Dimitrov, est désormais implanté au 13 chemin des Barques au rez-de-chaus-
sée. Le numéro de téléphone est inchangé : 04 72 04 56 36 ou 06 60 67 54 19.
Permanences au cabinet tous les soirs de 18h30 à 19h. Les samedis et diman-
ches sur rendez-vous.

Transfert de cabinet infirmier

LE SERVICE municipal de Promotion de la Santé vient d’éditer le guide
“Urgences et numéros utiles”. Pour y trouver les informations concernant les
urgences, mais aussi les services d’écoute et d’information présents sur la Ville
ou à proximité, ainsi que toutes informations sur les droits des usagers et l’accès
aux soins. Un petit guide pratique où les structures vaudaises sont identifiées
par une couleur spécifique pour s’y retrouver au mieux. 
Pratique : le guide “Urgences et numéros utiles” est à retirer au service munici-
pal de Promotion de la Santé, 58 rue Emile-Zola. Tél. 04 72 04 80 33. 

Urgences et numéros utiles

GÉNÉRALISTES et pédiatres peuvent maintenant vacciner contre la grippe
H1N1. En théorie car, de façon pratique, ils doivent aller chercher les doses de
vaccins dans les centres de vaccination ce qui ne facilite pas les choses. Les
médecins n’apprécient pas de devoir rattraper la campagne de vaccination
dans ces conditions, alors que de longue date ils demandaient à vacciner dans
leurs cabinets. Roger Bolliet, médecin vaudais et porte-parole en Rhône-Alpes
du syndicat de généralistes MG France, le regrette  : “Après avoir ignoré l’existant,
c’est à dire le terrain, et avoir créé de grosses structures pas forcément adaptées, la
ministre de la Santé redécouvre le réseau des médecins généralistes quand il s’agit
de “fourguer” les vaccins qui lui restent sur les bras. C’est dommage, ajoute le prati-
cien de Vaulx-en-Velin, c’est du retard. Un retard qui a pour conséquence une moin-
dre efficacité”. Et lui, comme d’autres, n’est pas sûr de pouvoir convaincre ses
patients de l’intérêt de se faire vacciner quand l’épidémie décroît. F.M
Les vaccinations sont toujours possibles dans les centres de vaccination :
Centre de Villeurbanne : salle des Gratte-Ciel, 98 avenue Francis-de-Pressensé.
Lundi : de 17h à 21h. Mardi : de 17h à 21h. Mercredi : de 9h à 17h. Jeudi : de 17h
à 21h. Vendredi : de 17h à 21h. Samedi : de 9h à 17h. Dimanche : de 9h à 13h.

Grippe : vaccination possible 
chez le médecin

SANTÉ

AUTREFOIS Leslys, aujourd’hui
Rhônexpress. Elle a changé de nom,
mais le projet reste le même. La liai-
son rapide en tram express, initiée
par le Département du Rhône, sera la
première liaison ferroviaire dédiée en
France entre un cœur de ville et son
aéroport. En août prochain, elle
reliera La Part-Dieu à Lyon/Saint-
Exupéry. Déjà, les premières rames
arrivées au centre de maintenance
de Meyzieu sont à l’essai. Construites
par la société allemande Stadler, elles

se démarquent des autres tramways
lyonnais par leur design, leur couleur
bordeaux clair, leur signalétique, des
quais dédiés et leur vitesse. Une
vitesse qui atteindra 100 km/h entre
Meyzieu et l’aéroport, soit sept kilo-
mètres en site propre. Et
Rhônexpress effectuera la totalité
des 22 kilomètres du trajet en moins
de 30 minutes, en comptant deux
arrêts, l’un à Vaulx-en-Velin/La Soie,
l’autre à Meyzieu Zone Industrielle.
Entre la Part-Dieu et Meyzieu, le tram

express partagera l’infrastructure
ferroviaire avec le tramway urbain T3
marquant, lui, de nombreux arrêts. Le
groupement Rhônexpress(1) – qui a
investi plus de 110 millions dans le
projet – entretiendra et exploitera
cette liaison rapide.

(1) Vinci Concessions, Eurovia Travaux
Ferroviaires, Campenon Bernard management,
entreprise Jean Lefebvre Sud-Est, Roiret
Transports, filiales du groupe Vinci, Caisse des
Dépôts et des consignations, Veolia Transport et
Cegelec Centre-Est.

TRANSPORTS
Premiers essais de Rhônexpress via La Soie

LE PLAN de sauvegarde de l’emploi
(PSE) de la fonderie d’aluminium pré-
voyait 103 suppressions de postes
sur 360. “Nous faisons des métiers dif-
ficiles, explique Amir Mohamed-
Habidou, délégué CGT. Certains pos-
tes ont pu être sauvés, d’autres ont été
ajoutés sur la base du volontariat”. Soit
au total 108 postes supprimés. Et des
volontaires, il y en a eu, attirés par la
prime de 30 000 euros, négociée
avec PSA et Renault, les deux princi-
paux clients de Florence et Peillon,
dans le cadre du plan de sauvegarde.
“On aurait pu sauver bien plus d’em-
plois. Mais une fois l’accord de
méthode signé, plus moyen de faire

marche arrière”, regrettait le délégué
CGT qui a refusé de signer cet
accord(1), au nom, justement de la
sauvegarde de l’emploi. Amir
Mohamed-Habidou s’appuie ainsi
sur le rapport de l’expert, nommé par
le Comité d’entreprise (CE), qui cons-
tate un autofinancement de 270 000
euros sur dix mois en 2009. Et qui
dénonce la “perte” de 3 millions d’eu-
ros par le groupe Zen, propriétaire de
Florence et Peillon, lors de la liquida-
tion de Rencast. 
“Effectivement, reconnaît Jean-Paul
Bos, directeur de la fonderie, il y a eu
des dépenses importantes pour
Rencast, supportées par Florence et

Peillon. Dans tous les cas, ce PSE était
nécessaire. On ne pouvait pas poursui-
vre avec notre chiffre d’affaires et
autant de salariés(2). Engager un PSE,
c’est permettre à la société de repartir”.
Un point de vue que ne partage pas,
bien sûr Amir Mohamed-Habidou :
“Comment repartir avec des postes de
main d’œuvre directe supprimés ?
interroge-t-il. Comment repartir
quand l’EuroDV4, pièce pour les
moteurs Peugeot qui représente 40 %
de notre chiffre d’affaires, est arrêté ?”.
Jean-Paul Bos assure que le succes-
seur de l’EuroDV4 est déjà sur les rails
et sera produit dès l’été. Il doit
consulter ses clients au sujet du

rachat de l’entreprise (plusieurs
sociétés seraient déjà sur les rangs) et
prévoit une première vague de licen-
ciements avant la fin du mois. E.G

(1)L’accord de méthode a été signé par les syn-
dicats FO et CFE-CGC.
(2)Florence et Peillon devrait enregistrer un chif-
fre d’affaires de 30,5 millions d’euros en 2009 et
un résultat net négatif de 5,9 millions d’euros.

108 postes seront supprimés
chez Florence et Peillon

Des portraits de Vaudaises et de Vaudais qui descendent des cimaises de la grande
salle du Centre culturel communal Charlie-Chaplin, en vis-à-vis du mot “solidarité”
s’élevant, bâti comme un jeu de construction…

RENTRÉE
Les vœux du maire sous le signe de la solidarité
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AU PREMIER étage, l’espace est
réduit. On trouve de tout : des amplis
et des bouteilles d’oxygène rangées
par la section plongée. Pourtant tout
est là. Plus besoin de courir, on peut
enregistrer sa musique localement.
Depuis la rentrée 2009, la MJC s’est
équipée d’un Studio musical d’aide à
la création artistique ou Smaca. Il s’a-
git là d’un investissement de 5000
euros pour offrir l’opportunité aux
musiciens de faire circuler leurs créa-
tions. Avec un parc de 14 micros pro-
fessionnels, une interface d’enregis-
trement et un ordinateur, le Smaca
permet d’enregistrer sur 16 pistes,
chaque piste correspond à une prise
de son. A titre de comparaison, un
studio est considéré comme profes-
sionnel à partir de 24 pistes.
Toutefois, l’équipement n’a pas à rou-
gir de ses performances d’enregistre-
ment et permet d’avoir une très
bonne qualité de son, suffisante à
n’importe quel artiste pour pouvoir
démarcher les labels et autres pro-
ducteurs.
“Le studio permet d’aider les groupes
inscrits dans la structure, mais reste
ouvert à tous”, explique Morgan
Wattrelot, technicien du son. “Le but
est de pouvoir proposer un travail soi-
gné qui soit financièrement abordable.
Cela comporte trois phases : l’enregis-
trement, le mixage qui correspond à l’é-
quilibre des sons et le mastering ou la
finalisation du projet. C’est une tâche
qui est longue et dans laquelle on

recherche la perfection. Les branche-
ments sont techniques et un simple
souffle dans un micro peut tout gâcher.
Avec les groupes, on peut enregistrer
jusqu’à quatre morceaux par jour, ce
qui est déjà pas mal”.
Pour une journée d’enregistrement, il
faut compter 150 euros. Pour le
mixage et le mastering, il faut respec-
tivement compter 100 euros par jour.
Une remise de 20% est accordée aux

groupes autonomes ou ceux qui gra-
vitent autour de la MJC. Il est à noter
que la durée de travail varie selon les
groupes et les niveaux, alors mieux
vaut être sûr d’être prêt pour entrer
en pistes. 

Rochdi Chaabnia

Pratique : MJC, 13 avenue Henri
Barbusse. Tél. 04 72 04 13 89.

LA LOI du 20 juin 2008 a renforcé les
mesures de prévention et de protec-
tion des personnes contre les chiens
dangereux et rendu obligatoire la
délivrance d’un permis de détention
définitif pour les chiens 1re et 2e caté-
gorie, délivré par le maire du lieu du
domicile du propriétaire.
Les propriétaires de chiens concer-
nés doivent obligatoirement être en
possession du permis de détention
depuis le 1er janvier 2010.
Des sanctions(1) sont prévues pour les
propriétaires de chiens de 1e et 2e

catégorie qui ne posséderaient pas
ce permis à partir du 1er janvier 2010.
Seuls les propriétaires de chiens qui
n’auront pas engagé avant la fin 2009
les démarches nécessaires pour l’ob-
tention du permis seront sanction-
nés. Les personnes de bonne foi,
ayant réuni toutes les pièces du dos-
sier mais n’ayant pu obtenir à temps
leur attestation d’aptitude, ne seront
pas sanctionnées.
Il leur suffit de se manifester auprès
du maire de leur commune et de lui
faire savoir à quelle date ils ont ren-
dez-vous chez le formateur.
Rappel
La délivrance du permis est subor-
donnée à la production des docu-
ments suivants :
- identification et vaccination antira-
bique du chien
- assurance obligatoire garantissant
la responsabilité civile du proprié-
taire du chien
- stérilisation de l’animal pour les
chiens de 1re catégorie
- compte-rendu d’évaluation com-

portementale par un vétérinaire
agrée
- attestation d’aptitude à détenir un
chien dangereux
L’attestation d’aptitude est délivrée
par un formateur agréé par la préfec-
ture, à l’issue d’un stage d’une durée
de 7 heures portant sur l’éducation et
le comportement canin ainsi que sur
la prévention des accidents. Les frais
afférents à cette formation sont à la
charge du propriétaire du chien.
Le compte-rendu d’évaluation com-
portementale est délivré par un vété-
rinaire agréé.
La liste des vétérinaires agréés et
celle des formateurs habilités sont
disponibles en mairie et sur le site
Internet de la préfecture du Rhône
(www.rhone.pref.gouv.fr rubrique
“démarches diverses” puis “chiens
dangereux”).

(1) Les sanctions encourues pour les personnes
non titulaires du permis de détention vont de un à
trois mois de prison et 3 750 euros d’amende, ainsi
que la confiscation et/ou l’euthanasie de leur
chien.

LÉGISLATION
Permis de détention 
pour les chiens dangereux

Depuis septembre 2009, la MJC s’est équipée d’un stu-
dio pour proposer à tous les musiciens d’enregistrer.
C’est parti pour un petit tour de pistes.

Le permis de détention définitif pour les propriétaires
de chiens dangereux est entré en vigueur le 1er janvier.

MUSIQUE

L’IMAGE diffusé dans Vaulx-en-Velin Journal du 6 janvier 2010 et illustrant l’arti-
cle sur les finances de la Ville ne représente pas le projet d’école maternelle
Wallon à la Grappinière comme indiqué par erreur, mais celui de l’école Mistral. 

ERRATUM
L’école Mistral et non Wallon

Un studio d’enregistrement à la MJCév
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RENDEZ-VOUS traditionnel de début d’année au planétarium : la soirée de gala
de la Fédération du commerce vaudais. Cette manifestation conviviale rassem-
blait les clients gagnants de la tombola de Noël tirée chez chacun des commer-
çants adhérents à la Fédération, eux aussi présents autour de David Louis, pré-
sident de la Fédération et de l’association Centre-Vie, et Bernard Moine, prési-
dent de l’association des commerçants du Village, le Groupement dynamique
vaudais. Les invités ont pu assister à “Collisions cosmiques”, un des derniers pro-
grammes proposés par le planétarium, après les échanges de vœux où Patrick
Millat, le directeur du planétarium, a pu souhaiter que cette manifestation
trouve de nouveaux développements dans le cadre des relations entre l’équipe-
ment culturel et les associations locales. David Louis et le maire Bernard Genin,
accompagné de Mehdi Aït Hamoudi, son conseiller délégué au Commerce et à
l’Artisanat, se sont rejoints dans leurs propos pour souligner le dynamisme des

commerçants locaux qui jouent un
rôle de proximité essentiel dans la vie
locale et souhaiter la réussite pour
tous. Avant un buffet servi dans la
cafeteria du centre culturel commu-
nal tout proche, un nouveau tirage au
sort, parmi les gagnants dans chacun
des commerces, a permis de désigner
le vainqueur du gros lot, un voyage
d’une valeur de 1000 euros. Il s’agit
de Corinne Clément qui avait rem-
porté le tirage chez “Ciel et fleurs”, la
fleuriste du centre-ville.

COMMERCE
L’année commence en gala
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APRÈS les travaux préparatoires au
carrefour des axes Péri/Rougé/Allende
et la réalisation d’un aménagement
provisoire, un nouveau chantier s’est
engagé avenue Salvador-Allende.
Celui-ci intègre la création d’une voie
automobile dans chaque sens de cir-
culation, de places de stationnement
de chaque côté de la rue, de pistes
cyclables et de larges trottoirs. Dans
une optique de variété paysagère, les
plantations évolueront ici selon l’en-
vironnement immédiat : l’avenue,
très boisée vers la rue de l’égalité, s’é-
claircira au fur et à mesure de l’appro-
che du centre-ville. Les espaces pié-
tons et cyclables ne seront pas parfai-
tement droits, ils feront de très légè-
res courbes sans perturber les dépla-
cements. La transformation ulté-
rieure de l’avenue Gabriel-Péri sera
de la même veine à l’exception du
traitement végétal. Le Grand-Lyon
poursuit ainsi un grand chantier qui
vise à rattacher le centre-ville au Pré
de l’Herpe et au Village et donner à
ces axes de circulation un caractère

plus urbain. L’objectif est également
de créer des espaces publics plus
vivants, animés et facilitant les dépla-
cements des piétons et cyclistes et à
plus long terme de traiter la totalité
de ces axes et de revoir l’entrée de
ville. La première tranche de travaux
devrait s’achever à l’automne 2011.
Pilotée par le Grand-Lyon et intégrée
au Grand Projet de Ville, elle est esti-
mée à 6,5 millions d’euros. Elle est
financée par le Grand-Lyon (41%) et

par l’Agence nationale pour la réno-
vation urbaine (59%). F.M

Les grandes phases :
- Jusqu’à l’été 2010 : travaux sur l’ave-
nue Allende, de la rue de l’Egalité à la
rue Rougé. Allende à sens unique et
déviation d’un sens de circulation par
Ho-Chi-Minh.
- De l’été 2010 à septembre 2011 : tra-
vaux sur l’avenue Péri, de la rue
Rougé à l’avenue Picasso.

Nouvelle étape du chantier entrepris par le Grand-Lyon pour mieux relier le centre-
ville et le Village, l’aménagement de l’avenue Allende fait suite à la création d’un
carrefour provisoire Péri/Rougé/Allende. 

VOIRIE
L’avenue Allende en voie de transformation



LE RECENSEMENT 2010 débute le 21
janvier pour une durée de cinq
semaines (jusqu’au 27 février).

JEU21JANV
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Recensement de
la population

LA SOIRÉE d’ouverture du Festival du
film court francophone, en présence
de l’actrice Judith Magre, s’est faite,
pour la présidente de l’association du
festival, Sylvie Couturier, sous le signe
de la résistance : “Résister pour créer,
créer pour résister”, lançait-elle en mot
d’ordre de cette 10e édition.  L’élu à la
Culture, Nassredine Hassani, annon-
çait la volonté de la Ville de pérenni-
ser le cinéma Les Amphis, qui
accueille le festival depuis ses débuts,
d’abord avec l’installation du numé-
rique en 2011 puis avec la rénovation
de cet équipement vaudais. 
En attendant et jusqu’au 23 janvier, le
festival propose des courts-métrages
en compétition venant du Canada,
de la Belgique, du Burkina Faso, du
Bénin, de la Suisse, du Maroc, de
l’Algérie,  de la France... En plus du
programme grand public, des pro-
grammes sélectionnés selon des cri-
tères pédagogiques sont destinés
aux scolaires. Le Festival propose

également des soirées à thème : Iles
de l’Océan Indien le 21 janvier à 20h
à la mairie annexe du Sud, Exil le 22 à
20h au cinéma Les Amphis ; des ren-
contres avec des réalisateurs ; des

actions d’éducation à l’image pour le
jeune public. Et la soirée du palmarès
samedi 23 janvier à 19h aux Amphis. 
Cinéma les Amphis : 04 78 79 17 29.
www.vaulxfilmcourt.com 

Festival du film court francophone 

LES BIBLIOTHÈQUES municipales
proposent aux ados de participer à
un prix littéraire. L’objectif est avant
tout qu’ils prennent du plaisir à la lec-
ture. Ils seront également amenés à
échanger autour de leurs lectures, à
argumenter leurs choix et à débattre.
Le débat sera encadré par le person-
nel des bibliothèques, mais il sera
mené par les ados. Après avoir
débattu, ils éliront leur roman de l’an-
née. Le prix se déroule en trois éta-
pes : lire cinq livres et se rencontrer
pour en parler ; choisir l’ouvrage qui
sera le prix littéraire de l’année (29
mai 2010) ; rencontrer l’auteur du

livre sélectionné (à la rentrée scolaire
2010).
La sélection des livres :
L’attrape-rêves, Xavier-Laurent Petit ,
École des loisirs, 2009.
Le chagrin du roi mort, Jean-Claude
Mourlevat, Gallimard Jeunesse, 2009.
Mon amour kalachnikov, Sylvie
Deshors, Ed. du Rouergue, 2008.
Quand mon frère reviendra, Isabelle
Collombat, Ed. du Rouergue, 2009.
Le sang des lions, Loïc Le Borgne,
Intervista, 2008.
Première rencontre samedi 23 janvier
à 11h à la bibliothèque Perec, rue
Louis-Michoy. Tél. 04 72 97 03 50.

programme complet sur www.vaulx-en-velin.com

ETTY HILLESUM serait probablement devenue écrivain si sa vie ne s’était pas
arrêtée très tôt à Auschwitz. Née en 1914, elle écrit pendant la guerre un journal
intime retrouvé seulement en 1981 à Amsterdam et réédité huit fois cette
même année. Bien plus qu’un document historique d’une très grande qualité
de détails, ses écrits voyagent dans les méandres de l’âme humaine superbe-
ment mis en mots sous une plume ambitieuse. Jeune femme érudite et sen-
suelle, Etty nous fait part avec une étonnante énergie de vie, ses rencontres, ses
réflexions sur la politique, sur le mystique, sur l’art. Une création Adynn
Compagnie.
Pratique : le  21 janvier à 19h30, les 22 et 23 à 20h30. 
Centre culturel Charlie-Chaplin, place de la Nation. Tél. 04 72 04 81 18.

Etty Hillesum, 
portrait en duo

LA QUESTION de l’origine des galaxies est au coeur des préoccupations dans le
domaine de la cosmologie, et constitue le “point focal” à explorer pour com-
prendre notre Univers dans son ensemble. Françoise Combes, astronome à
l’Observatoire de Paris, membre de l’Académie des sciences, spécialiste de la
formation des galaxies et de la matière noire, raconte la naissance, l’histoire et
l’évolution de ces galaxies. 
Pratique : Jeudi 21 janvier à 20h. Tarif unique 5 euros. 
Réservation indispensable. Planétarium, place de la Nation. Tél. 04 78 79 50 12.
www.planetariumvv.com

La formation et l’évolution 
des galaxies

AU COURS de ces ateliers pour tous, les bibliothèques municipales et le groupe
“Rencontres femmes” du centre social du Grand-Vire proposent d’imaginer,
d’expérimenter et de fabriquer des livres-objets poétiques. 1er rendez-vous jeudi
21 janvier de 14h à 16h à la bibliothèque Georges-Perec, rue Louis-Michoy. Tél.
04 72 97 03 50. Renseignements et inscriptions dès maintenant. Les travaux
seront exposés à la bibliothèque à l’occasion du Printemps des poètes. 

Créer des livres-objets

SU
R L

E 
W

EB

▲
23 janvier 
Visite de quartier du maire
Pour connaître les dates à venir 
des visites de quartier du maire et les
périmètres concernés, rendez-vous sur
www.vaulx-en-velin.com

▲
24 janvier 
Festival du film court francophone 
Tout le palmarès en ligne sur
www.vaulxfilmcourt.com

▲
24 janvier 
Courses hippiques
Tout le détail des courses 
à l’hippodrome de La Soie sur  
www.hippodrome-lyon-carredesoie.fr
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VEN22JANV
Centre social du Grand-Vire
UN GROUPE de cuisine va démarrer au centre social du Grand-Vire : 1re rencon-
tre le vendredi 29 janvier à 14h. Celui-ci sera ouvert aussi bien aux hommes
qu’aux femmes, dans un esprit d’échange de savoirs donc n’hésitez pas, que
vous sachiez ou non cuisiner.
Contact : Nathalie Charef 04 78 80 73 93. adulte.grandvire@free.fr

Tremplin de musiques actuelles
amplifiées

Ado’lire, un prix littéraire pour ados

LE CONSERVATOIRE de musique et la MJC recherchent des talents musicaux
pour le tremplin de musiques actuelles amplifiées du vendredi 5 février à partir
de 18h, à la MJC. Le tremplin est ouvert aux groupes amateurs du Grand-Lyon.
Inscriptions jusqu’au 22 janvier. 
Renseignements : MJC au 04 72 04 13 89 ou conservatoire de musique classé
au 04 78 79 51 41.

SAM23JANV Visite de quartier
du maire
AU SUD : rendez-vous à 10h à l’entrée
de la cité de la Rive ; à 11h devant le
square Manouchian.

Vaulx artistes en herbe
C’EST salle Victor-Jara qu’aura lieu la 2e édition de Vaulx artistes en herbe,
concours de talents organisé par l’association Culture Elles. Avec, en première
partie le concours de danse, chant, comédie et autres talents et, en deuxième
partie un concert avec Asma (gagnante de la première édition) et des groupes
vaudais, ou encore le one woman show de Nadoofeuilledichou.
Pratique : samedi 23 janvier à 17h, salle Victor-Jara, esplanade Jacques-Duclos.
Culture Elles, espace Frachon (avenue Maurice-Thorez). Tél. 06 18 41 30 33.

Danse africaine
LA COMPAGNIE Itchy Feet organise
des stages de danse africaine tout au
long de l’année. Le prochain stage
aura lieu les 23 et 24 janvier avec
Salimata Kienou. Renseignements au
studio de danse de La Soie, avenue
Batail lon-Carmagnole -Liber té.
Contact : Cécile au 06 26 53 14 19. 

Basket
DERBY du Rhône pour les seniors 1
du VBC contre Saint-Priest à la salle
Aubert à 20h.

SAM23JANV Les bibliothèques municipales proposent aux ados de
la ville de participer à un prix littéraire. 

DIM24JANV

Hippisme
Hippodrome de La Soie (trot).

Pharmacie 
de garde
Mme Martin et M. Hoffmann, 210 bis
avenue Franklin-Roosevelt à Bron.

Handball
L’équipe une de l’Asulvv contre
Cannes en nationale 1  au palais des
Sports Jean-Capiévic à 16h. La
réserve en lever de rideau à 14h joue
face à Lure.

LUN25JANV
Point information diabète
Un accueil individuel ou accompagné, des informations, des conseils… tout ce
que vous souhaitez savoir concernant le diabète. Une diététicienne et un méde-
cin endocrinologue, ancien responsable chef de service CHU, vous accueillent,
vous informent, vous conseillent, vous orientent lors d’une permanence organi-
sée par la mairie, les lundis de 15h à 19h. Il ne s’agit pas d’une consultation
médicale mais d’un échange avec vous sur le diabète et d’un accompagnement
dans le suivi de cette maladie (un entretien d’une durée de 1 h maximum vous
est réservé). Cette prestation gratuite est réservée aux habitants de Vaulx-en-Velin. 
Pratique : permanence le 25 janvier au centre social Peyri, rue Joseph-Blein.
Pour prendre rendez-vous, s’adresser au service municipal de Promotion de la
santé au 04 72 04 80 33.

Boules
COUPE Pierre-Claude-Faure : un 16
doublettes mixtes 3e et 4e divisions
promo par poules, organisé le 23 jan-
vier à partir de 13h30 au boulodrome
Pierre-Claude-Faure, 123 avenue
Paul-Marcellin à Vaulx-en-Velin. 
Tel : 04 72 04 37 32.



Conseil munici-
A 19H à l’Hôtel de Ville, salle du
conseil. Vote du budget.
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MAR26JANV
Dépistage hépatites et VIH/Sida

SAM30JANV

LE COMITÉ départemental d’hygiène sociale (CDHS) organise un dépistage
anonyme et gratuit des hépatites et du VIH/Sida mardi 26 janvier de 15h à
18h30.  CDHS : 25 rue Rabelais (face à Casino). Tél. 04 78 80 98 12.

Visite de quartier
du maire
AUX GROLIÈRES, rendez-vous à 10h
devant le Local collectif résidentiel,
13 rue des Grolières.

Handball
L’ÉQUIPE des moins de 18 ans de
l’Asulvv joue en championnat de
France contre Beaune à 18h30 au
Palais des Sports.

MER27JANV
Danse et théâtre au féminin
TROIS regrets universels : “si seulement tu communiquais”, “si seulement j’étais
elle”, “si seulement tu étais là”. Trois thématiques autour desquelles tourne une
succession de tableaux cocasses, absurdes, violents ou poétiques… En alter-
nant constamment danse contemporaine et théâtre, la Compagnie Lorelei et le
Kairos Théâtre zappent d’une saynète à une autre, abordant le “féminin” par
petites touches aussi bien futiles que profondes, de la conférencière qui
explique l’art de la communication de manière parfaitement incompréhensible,
aux pin-up et à leur amour invétéré pour les fringues.
Pratique : les 27 et 28 janvier à 19h30, le 29 à 20h30. Centre culturel Charlie-
Chaplin, place de la Nation. Tél. 04 72 04 81 18.

Ça jazz au Mas
UNE RÉUNION de préparation de l’événement “Ça jazz au Mas”, dans le cadre du
festival off “A Vaulx Jazz” aura lieu le 27 janvier à 18h30 au Centre Social le
Monde Réel, 1 chemin des Echarmeaux.

JEU28JANV
Les rencontres de Pélic’Hand
L’ASSOCIATION Pélic’Hand, qui fait partie du collectif Handicap de Vaulx, orga-
nise des loisirs auxquels participent conjointement personnes valides et per-
sonnes handicapées physiques. Elle organise aussi des rencontres régulières
auxquelles tout le monde peut participer, qu’il soit adhérent ou non de l’asso-
ciation (dans ce cas, contacter le 04 78 03 07 98). Prochaine rencontre le 28 jan-
vier de 14h à 17h, salle Jean-Moulin à La Grappinière. 
www.pelic-hand.asso.fr

VEN29JANV SAM30JANV
Soirée cinéma
L’ASSOCIATION Grand Ensemble, en
partenariat avec l’Epi et le centre
social et culturel Peyri, propose une
soirée cinéma autour du film “El Bi’r, le
puits”. Une projection suivie d’une
soirée sur le thème des engagements
anticolonialistes à Lyon pendant la
guerre d’Algérie, ainsi que d’une ren-
contre avec la réalisatrice Béatrice
Dubell et des témoins. Au centre social
Peyri, rue Joseph-Blein, dès 20h.

LE CENTRE culturel communal
Charlie-Chaplin va accueillir, le
samedi 30 janvier à partir de 8h30, le
débat public “Ralentir la ville... pour
une ville solidaire ?”. Un débat orga-
nisé par la Ville, pour questionner
aussi bien le citoyen lambda que les
décideurs institutionnels ou poli-
tiques sur le devenir de nos commu-
nes, ce qu’elles pourraient être pour
résister aux enjeux économiques,
politiques qui divisent les popula-
tions plutôt qu’elles ne les rassem-
blent. Ou comment adapter le déve-
loppement de la ville aux besoins de
tous ? 
“Car, souligne le maire, Bernard
Genin, nos villes sont au cœur de tou-
tes les crises qui frappent nos sociétés :
crise sociale avec des populations
ségréguées et stigmatisées ; crise écolo-
gique avec un productivisme destruc-
teur ; crise économique avec des terri-
toires relégués”. 

L’idée étant d’ouvrir des horizons
nouveaux, de susciter des réflexions
sur nos comportements individuels
ou collectifs pour rendre la ville plus
solidaire. “Le constat est terrible, pour-
suit Bernard Genin. La ville moderne,
globale et compétitive tend à exclure
toujours plus les plus pauvres. La ques-
tion “Ralentir la ville ?” n’est pas seule-
ment une question de qualité de vie,
mais aussi de justice sociale et de
démocratie politique”. Des question-
nements qui touchent tant les poli-
tiques urbaines que le capitalisme
“vert”, la politique sociale, les dépla-
cements, l’égalité, la démocratie…
Pour en débattre, des urbanistes, des
universitaires, des politiques ou des
responsables d’associations… et les
citoyens pour “ensemble, conclut
Bernard Genin, explorer tous les
champs du possible”.
Au programme : 
8h30-8h50 : Accueil des participants. 

8h50 - 9h : Discours de bienvenue de
Bernard Genin, le maire de Vaulx-en-
Velin. 
9h - 9h15 : Introduction de Hugues
Lethierry, professeur à l’IUFM de
Lyon. 
9h15 - 10h15 : Quels habitats et
modes d’habiter durables et accessi-
bles à tous ? Bertrand Barrère, urba-
niste, Jean-Yves Langenier, maire du
Port, Germain Sahry, directeur
d’Emmaüs Lescar-Pau.
10h15 - 10h30 : Intermède musical
10h30 - 11h30 : Comment rendre la
ville belle et singulière ? Patrick
Braouezec, député de Seine Saint-
Denis, Gilles Clément, paysagiste,
Martine Billard, députée de Paris.
11h30 - 11h45 : Intermède musical
11h45 - 12h45 : Débat avec les parti-
cipants
13h - 14h : Repas organisé par la
Confédération paysanne (cafétéria
du centre culturel communal

Charlie-Chaplin).
14h - 15h : Gratuités et usages : de la
ville consommatrice à la ville pour
tous. Laurence Rossignol, vice-prési-
dente du Conseil régional de
Picardie, Gabriel Amard, président de
la Communauté d’agglomération
Lacs d’Essonne, Yann Fièvet, prési-
dent de l’association Action consom-
mation.
15h - 15h15 : Intermède musical
15h15 - 16h15 : Pour une ville de pro-
ximité et de la convivialité. René
Balme, maire de Grigny, Catherine
Levraud, conseillère régionale
Provence-Alpes-Côte d’Azur, Benoît
Eyskens, directeur Ferme Nos Pilifs,
Bruxelles.
16h30 - 17h30 : Débat avec la salle
17h30 - 18h : Conclusions : Ralentir la
vi(ll)e ? Sabine Storme, association
internationale des villes lentes, Paul
Ariès, politologue, rédacteur en chef
du Sarkophage.

Ralentir la ville...  pour une ville solidaire ? 
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CE CONCOURS, ouvert à tous, pro-
pose trois catégories d’images : les
photos d’autrefois (jusqu’en 1970),
les contemporaines (de 1971 au 1er

février 2010) et celles d’une
“mémoire en devenir”, prises entre le
1er février et le 9 avril 2010, la dimen-
sion de patrimoine étant au cœur des
thèmes proposés – nature, culture,
histoire, traditions, architecture. Cinq
photos par catégorie seront primées
et avec d’autres photos sélection-

nées elles seront exposées en avril et
mai 2010.
Règlement et inscription sont à reti-
rer dans les lieux suivants : service
Culturel, bibliothèques, direction du
Développement social et de la Vie
associative, MJC, centres sociaux
Peyri, Levy, Monde réel, Espace pro-
jets inter associatifs, Espace Frachon,
Espace Carco. Contact pour tout ren-
seignement : MJC au 04 72 04 13 89.

Vos regards sur la ville
et ses mémoires

▲
1er février
Concours photos
Le règlement en ligne et le bulletin
d’inscription à télécharger 
pour le concours photos sur la ville 
et ses mémoires sur
www.vaulx-en-velin.com

▲
7 février
Rand’O Givrée 
La seconde édition de la Rand’O Givrée,
manifestation originale alliant 
randonnée et orientation. Le flyer et 
le bulletin d’inscription à télécharger sur 
www.grand-parc.fr

Visite de quartier
du maire
A LA GRAPPINIÈRE, rendez-vous à
10h rue Charles-Delestraint devant le
centre commercial.

Haltérophilie
CHAMPIONNATS interrégionaux les 6
et 7 février au Palais des Sports Jean-
Capiévic.

Boules 
COUPE de l’Amitié, un 32 doubles 3e

et 4e divisions promo organisé par le
secteur bouliste au boulodrome
Pierre-Claude Faure, 123 avenue
Paul-Marcellin à Vaulx-en-Velin et au
boulodrome de Décines, 30 rue Paul-
Bert, le 6 février à partir de 13h30. Tel
: 04 72 04 37 32.

Football
L’ÉQUIPE fanion du FC Vaulx rencon-
tre Evian-Thonon à 18h au stade
Francisque-Jomard.

Rink hockey
LES SENIORS 1 du Roc contre Lyon à
20h au gymnase Ambroise-Croizat.
En lever de rideau la réserve, en
nationale 3, rencontre Seynod à 17h.

La Ville organise un concours de photographies en partenariat avec la MJC et le centre social Peyri, du 1er février
au 9 avril. Celui-ci s’inscrit dans le cadre de la manifestation “Une ville, des mémoires” et concerne uniquement
des vues de Vaulx-en-Velin, qu’elles soient d’autrefois ou d’aujourd’hui.

JEU4FEV
Théâtre : Les éoliennes
UNE FAMILLE hors norme, tendrement monstrueuse, vit repliée sur elle-même
dans une maison située dans un champ d’éoliennes. Deux sœurs et un frère,
tous trois âgés d’une vingtaine d’années, se sont soudés en une sorte d’îlot
après la mort mystérieuse de leurs parents, et vivent là avec leur oncle. La soeur
aînée et le frère s’aiment, comme peut-être la mère et l’oncle s’aimaient… Mais
ce jour-là Colin, le frère, trouve une fiancée et l’invite à dîner à la maison… Une
création théâtre de la Compagnie Fenil Hirsute.
Pratique : le 4 février à 19h30 les 5 et 6 à 20h30. Centre culturel Charlie-Chaplin,
place de la Nation. Tél. 04 72 04 81 18.

Classes à horaires aménagés musique
LE CONSERVATOIRE de musique de Vaulx-en-Velin organise une réunion d’infor-
mation à l’attention des familles ayant un enfant scolarisé en CM2 sur la ville de
Vaulx-en-Velin au sujet des classes CHAM (classes à horaires aménagées). Elle
aura lieu le 4 février à 18h au conservatoire de musique, salle Foucaud, 55 rue
de la République. Seront présents à cette réunion, la direction du collège Henri-
Barbusse, du conservatoire de musique ainsi que l’élu à la Culture pour informer
et répondre aux questions des familles. 
Renseignements au 04 78 79 51 41.

Sortie montagne de l’ASLRVV
A MÉAUDRES (38). Pour toutes les sorties, les départs ont lieu à 7h devant le
palais des sports, au Village, devant le stade Jomard et à La Côte. Attention : plus
d’arrêt à Frachon mais un arrêt stade Jomard. Renseignements et inscriptions à
l’ASLRVV, Espace Frachon, 3 avenue Maurice-Thorez. Tél. 04 78 80 78 09.

Repas de l’association “Et moi”
L’ASSOCIATION “Et moi” organise un repas convivial à l’espace Frachon (3, ave-
nue Maurice-Thorez), le 4 février à partir de 12h, avec le soutien de l’association
Le Lien et de Médiactif. Prix : 10 euros. Réservations 24 heures à l’avance au
04 72 04 94 56 ou espacefrachon@mediactif.org

SAM6FEV
Café science : Au fil des sciences… : l’évolution
LES BIBLIOTHÈQUES de Vaulx-en-
Velin organisent des café-sciences,
en partenariat avec le planétarium,
ouvert à un large public d’adultes et
d’adolescents et non spécialiste. Le
premier aura lieu à la bibliothèque
Eluard (Pôle culturel du Bourg, 55,
rue de la République. Tél. 04 78 79 51
45), samedi 6 février à 10h30, sur le
thème : “150 ans après Darwin : l’évo-

lution des espèces aujourd’hui”. 150
ans après la publication par Charles
Darwin de L’Origine des Espèces, le
terme d’évolution en biologie recou-
vre aujourd’hui un ensemble innom-
brable de faits actuels et passés illus-
trant la modification des espèces au
cours du temps. 
Au fil des années comment la théorie
de Darwin a t-elle évolué ? Qu’en est-

il des dernières découvertes scienti-
fiques ? Avec Gilles Escarguel,
paléontologue, maître de conféren-
ces à l’université Lyon 1.
Dans le même temps, les biblio-
thèques lancent un jeu concours sur
l’évolution avec des livres et des
entrées au planétarium à gagner.
Rendez-vous dans les bibliothèques
municipales.

Autour du spectacle jeune public
PING-PONG, ou les premières ren-
contres professionnelles du specta-
cle jeune public, se tiennent les 6 et 7
février. Organisées par les équipes de
quatre MJC de l’agglomération, dont
celle de Vaulx, elles s’adressent aux
animateurs de centres sociaux et de
loisirs, aux enseignants, artistes,
bibliothécaires et programmateurs.
La première journée est consacrée à

des ateliers sur l’écriture, la pédago-
gie ou la programmation. Trois spec-
tacles seront proposés le dimanche. 

Pratique : Les rencontres se tiennent
à la MJC du Vieux Lyon, salle Léo-
Ferré, 5, place Saint-Jean, Lyon 5e.
Renseignements et tarifs auprès de
Pierre Dévrieux au 04 78 42 48 71.
www.mjc69blogjeunepublic.org. 

VEN5FEV
Un tremplin pour
les groupes
LA QUATRIÈME édition du tremplin
des musiques actuelles amplifiées, le
5 février à 19h, est ouverte à tous les
groupes de l’agglomération.
Inscriptions et renseignements à la
MJC (13, avenue Henri-Barbusse. Tél.
04 72 04 13 89) et au conservatoire
de musique (55 rue de la République.
Tél. 04 78 79 51 41).

Théâtre au Sud
LE CENTRE social et culturel Peyri (rue
Joseph-Blein) propose une soirée
théâtre avec “John et Joe”, d’Agota
Kristof, sur une mise en scène de
Laurent Vercelletto. Ou comment un
billet de loterie, au centre d’une
conversation de bistrot, peut devenir
le révélateur d’une division vieille
comme le monde, néanmoins éter-
nellement d’actualité : d’un côté ceux
qui possèdent, de l’autre ceux qui se
font posséder.
Pratique : centre social et culturel
Peyri, rue Joseph-Blein. Tél. 04 72 37
76 39.

DIM7FEV

Rand’O Givrée 

Hippisme
L’HIPPODROME vous accueille pour
sa deuxième réunion de courses de
trot 2010.

DEUXIÈME édition d’une manifesta-
tion originale alliant randonnée et
orientation, organisée par le Grand
Parc et le Club des sports de monta-
gne de Rillieux, le dimanche 7 février.
Ouverte à tous. Quatre circuits pro-
posés de 6 à 14 km. Plus d’infos sur
www.grand-parc.fr

Marché bio

UNE DOUZAINE de producteurs bio
donne rendez-vous sur l’esplanade
devant l’accueil du Grand Parc de
Miribel-Jonage pour proposer un
large choix de produits, de l’épicerie
biologique au chocolat en passant
par les vins, la viande, le pain, le fro-
mage, les légumes, les fruits…
Dimanche 7 février de 9h à 13h.
Grand Parc : 04 78 80 56 20.
www.grand-parc.fr 



Les petites annonces ne pouvant faire
l’objet de vérifications systématiques,
elles sont publiées sous la seule respon-
sabilité de leurs auteurs.
.

SERVICES
• Assistante maternelle agréée, adhérente
au relais, secteur Vaulx-en-Velin village
peut accueillir  2 enfants pour septembre
2010 et garder à partir de janvier bébé
plein temps. Tel : 04 78 79 23 27.
• Assistante maternelle agréée cherche à
garder enfant ou bébé, secteur Pont des
Planches centre ville. Tel : 06 08 22 05 21.
• Assistante maternelle, adhérente au
relais, a 3 places de disponible du lundi au
vendredi, secteur du Grand Bois. Tel : 04
37 45 02 43 ou 06 34 40 18 50.
• Assistante de vie cherche à s’occuper de
personnes âgées  du lundi au vendredi.
Tel : 06 46 63 43 68.
• Dame cherche heures de ménage. Tel :
04 72 37 62 79.
• Artiste peintre diplômée d’arts plas-
tiques donne cours de dessin et peinture.
E.mail : choutaga@yahoo.fr.

MEUBLES / MÉNAGER
• Vds chambre à coucher chêne avec lit 2
places + 2 chevets + armoire 3 portes 2
tiroirs et miroir. Prix : 600 euros. Tel : 06 14
61 39 53.
• Vds meuble à micro-onde blanc à roulet-
tes avec rangement en bas et sur le côté.
Prix : 40 euros. Tel : 06 14 61 39 53.
• Vds chaises rustiques + porte revues +
pare douche baignoire. Le tout en bon
état. Prix intéressant. Tel : 06 69 55 31 28. 
• Vds plaque de cuisson Ariston en bon
état 70 euros + évier encastrable avec
robinetterie 50 euros. Tel : 04 78 79 01 63.
• Vds cuisinière Fare 50 euros + télé 55cm
50 euros + meuble TV Ikéa 50 euros. Tel :
06 26 65 31 77.
• Vds four avec 2 plaques électriques 30
euros. Tel : 06 26 65 31 77.
• Vds meuble vaisselier beige et marron 50
euros + meuble bas de cuisine marron et
gris 30 euros. Tel : 09 51 14 36 14.
• Vds frigo Fagor 348L avec 2 compres-
seurs indépendants 70 euros + cuisinière
3 feux gaz 1 plaque électrique et four
électrique 30 euros. Tel : 09 51 14 36 14.
• Vds soufflant électrique EWT 2200w. Prix

: 30 euros. Tel : 09 51 14 36 14.
• Vds chauffage à pétrole KERU 2301
2300w air sensor, mèche à changer. Prix :
45 euros. Tel : 09 51 14 36 14.
• Vds magnifique living en chêne massif,
excellent état + salon en cuir beige 5 à 6
places, état neuf. Prix à débattre. Tel : 06 13
37 56 36.
• Vds plaque électrique à induction. Prix :
70 euros. Tel : 06 86 82 71 56.
• Vds cafetière expresso Calor. Prix : 15
euros. Tel : 04 26 01 37 42.

VÉHICULES
• Achète ou loue chaînes pour pneus
dimensions 175 x 75 x14. Faire offre. Tel :
04 72 04 43 73.
• Vds vélo homme. Prix : 50 euros. Tel : 06
26 65 31 77.
• Vds VTT Rockrider blanc garçon, suspen-
sion avant, 24 pouces, remis à neuf pour
vente. Prix : 70 euros. Tel : 09 51 14 36 14.
• Vds 2 pneus neige Michelin XM + S mon-
tés sur jante Clio Chipie de 1997, dimen-
sions 165/65/R13, excellent état, peu
servi. Valeur neuf 150 euros. Sacrifié 70
euros. Tel : 06 28 34 13 91.
• Vds 4 roues pour Clio. Prix : 40 euros. Tel :
06 26 65 31 77.
• Vds Quad 200CC blanc, état neuf, t peu
servi. Prix : 700 euros. Tel : 06 68 49 39 91.
• Vds Peugeot 2007 HDI 110, an 2007,
sport pack, 3 portes, gris métallisé, très
bon état, entretien Peugeot, 39 000km.
Prix à débattre. Urgent. Tel : 06 13 87 26
34.
• Vds ZX tentation 1.9D, an 98, vert métal,
direction assistée, vitres électriques, code,
attache remorque. Prix : 1 200 euros. Tel :
06 46 01 84 93. 

DIVERS
• Vds 1 lot vêtements garçons 2 ans hiver
(+ de 20 pièces : pantalon, tee-shirt man-
ches longues et courtes, pull, veste,...). Prix
: 20 euros. Tel : 06 85 12 71 86.
• Vds lots 20 paquets de cartes Duel
Masters neufs, à échanger, jouer ou col-
lectionner + un kit starter. Prix : 25 euros.
Tel : 06 85 12 71 86.
• Vds lots de cartes Batman, Spiderman
(VS Syst.) neuves à échanger, jouer ou col-
lectionner ; Plusieurs lots sont disponi-
bles. Prix : 5 euros les 100 cartes. Tel : 06 85

12 71 86.
• Vds lot de 35 films (cassettes VHS origi-
nales), t.bon état. Tous styles. Prix : 10
euros. Tel : 06 85 12 71 86.
• Vds appareil photo argentique, 24x36,
Zenith, avec zoom, téléobjectif, objectifs
50, filtre, sacoche. Très bon état. Prix : 50
euros. Tel : 06 85 12 71 86.
• Recherche combinaison ski homme
taille L. Faire offre. Tel : 04 72 04 43 73.
• Vds landau. Prix : 20 euros. Tel : 06 26 65
31 77.
• Vds PC portable Fujitsu Siemens CC1020
de 2005, avec station d’accueil, écran 15P,
son optique, Windows XP, home suite
Word Exel, CD installe, Wifi, bon état. Prix :
200 euros. Tel : 09 51 14 36 14.
• Vds clef USB tuner vidéo TNT, neuve, télé-
commande et antenne. Prix : 25 euros. Tel
: 09 51 14 36 14.
• Vds vélo appartement en bon état. Prix :
50 euros. Tel : 06 86 82 71 56.
• Vds power full neuf. Valeur 249 euros.
Vendu 70 euros. Tel : 06 86 82 71 56.
• Vds chaudière gaz à ventouse Chappée,
2004 + 6 radiateurs en fonte d’aluminium.
Prix : 800 euros. Tel : 06 32 10 01 92.
• Vds assiette collection Savane et
Coquelicots, jamais servi, neuf avec cou-
verts. Prix : 20 euros. Tel : 06 18 72 01 13.
• Vds combinaison bleue pour garçon,
neuve, taille 18 mois. Prix : 11 euros. Tel :
06 18 72 01 13.
• Vds doudoune Helly Hansen réversible
Taille L, neuve avec étiquette. Tel : 04 72 04
26 08.
• Vds chaussures neuves bébé taille 18
petit ours brun. Prix : 18 euros + joli
cadeau surprise. Tel : 06 78 21 67 64.
• Vds baby-foot sur pied. Prix : 20 euros. Tel
: 04 78 80 33 42.
• Vds lot robes marocaines + accessoires +
autres. Prix à débattre. Tel : 06 21 38 84 56.
• Vds chaise bébé + lit parapluie + réhaus-
seur auto + divers petits meubles. Tel : 04
72 37 61 11 le soir.
• Vds chaise haute bébé Prima Pappa
jaune et bleu en très bon état. Prix : 50
euros. Tel : 04 78 79 22 53.
• Vds linge enfant fille 4/5 ans et garçon 3
ans et femme T42 à bas prix et parfait état.
Tel : 04 26 65 90 11.
• Vds lot de 3 body bébé 12 mois, neufs
encore dans emballage. Prix : 3 euros avec
cadeau surprise. Tel : 06 78 21 67 64.
• Vds insert cheminée bon état pour

bûche de 50cm, à venir chercher sur
place. Prix : 100 euros. Tel : 04 72 04 17 82.
• Vds divers lampadaires, lampes de che-
vets, plafonnier, applique style rétro + 2
lampes à pétrole authentiques. Tbe. Prix :
de 5 à 15 euros. Tel : 04 78 80 28 24.
• Vds table desserte de salon sur 2 niveaux
avec plateaux en verre fumé piètement
bois. Prix : 25 euros. Tel : 04 78 80 28 24.
• Vds table basse de salon plateau verre
fumé piètement acier chromé. Prix : 15
euros. Tel : 04 78 80 28 24.
• Vds lampe de bureau réglable état neuf.
Prix : 8 euros. Tel : 04 26 01 37 42.
• Vds carafe à eau avec filtre 4 euros +
radio FM 5 euros + mallette outillage voi-
ture 15 euros. Tel : 04 26 01 37 12. 

IMMOBILIER VENTE
• Vds garage box 13 chemin des Barques,
sous-sol fermé, taxe foncière 100 euros.
Prix : 9 500 euros. Tel : 06 20 05 28 35.
• Vds garage chemin des Joutes. Prix à
débattre. Tel : 06 73 13 00 11.
• Vds T5 de 84m2, dble séjour, 3 chambres,
cuisine, balcon, cellier, double vitrage pvc,
sans vis-à-vis + garage. Prix : 135 000
euros. Tel : 06 83 53 01 79.
• Vds T3 de 83m2 + garage 13m2, au 9e
étage, cuisine US, grands placards mural,
ouvrant droits APL. Prix : 130 000 euros.
Tel : 06 81 30 04 57.
• Vds F4 chemin des Plates. Tel : 06 81 32
40 12.
• A saisir, joli F4 de 73m2 + balcon, situé
entre nouveau centre ville et village,
grand séjour, 2 chambres. Prix : 148 000
euros. Tel : 06 63 07 95 99.

IMMOBILIER LOCATION
• A louer garage chemin des Rames 75
euros + charges. Tel : 04 72 04 67 57.

ANIMAUX
• Vds poissons saulosi et maingano, taille
de 6 à 8cm, couleur bleue. Prix : 5 euros.

Pour paraître dans le journal du 3 février, les petites annonces
devront parvenir à “Vaulx-en-velin journal” avant le 29 janvier en utili-
sant obligatoirement le coupon prévu à cet effet. Ces petites annon-
ces gratuites sont réservées aux particuliers demeurant sur Vaulx-en-
Velin.

Vaulx le journal vous offre la possibilité de faire publier 
gratuitement une petite annonce
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Adresse : ..................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

Découpez ce coupon, et envoyez-le à l'adresse suivante :
Vaulx le journal/Petites Annonces, BP 244. 69515 Vaulx-en-Velin Cedex.

BP 244 - 69515 Vaulx-en-Velin cedex
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Fax : 04 72 04 85 28
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dble séj, 3 ch, sdb, cave. Prix : 149 000 €
CENTRE APPARTEMENTS
● T1 de 39m2 avec balc, cellier, cuisine, gd salon,
SITUÉ EN ZONE FRANCHE. Prix : 68 000 €
● T2 bis de 47m2 aux plates en TBE. Idéal inves-
tisseur ou 1er achat. Prix : 70 000 €
● T3 de 60m2 au 3em/6 étages, 2 chbres, nbreux
rangements, cellier, balcon. Prix : 95 000 €
● T4 de 70m2 au 1er ds zone franche, prévoir trx,
dble séj, 2 ch, dble vitrage. URGENT : 95 000 €
● Affaire T4 de 73m2, poss 3 ch, dble vitrage,
grd cuisine, 2 vérandas, garages. Prix : 98 000 €
● T3 de 74m2 proche centre, 2 ch, cuisine, séj,
coin repas, parking, balcon. Prix : 113 000 €
● T4 de 74m2, séjour dble, 2 chbres, cuis équi-
pée, balcon/véranda, garage. Prix : 118 000 €
● T4 de 80m2 au centre, double séjour, 2 ch,
balc/véranda, cave, superbe vue : 118 000 €
● T4 de 80m2 en TBE, séjour, 3 chambres, bal-
con, garage. Prix : 133 000 €
● T5 de 90m2, dble séjour, 3 ch, cuisine équipée,
gd balcon, dble place parking. Prix : 133 000 €
● AV DIMITROV T4 88m2, séjour, 3 ch, 1 ter-
rasse, parking en sous-sol. Prix : 128 000 €
● Proche mairie T4 88m2 ds immeuble refait,
séjour, cuisine équipée, 3 ch, 1 terrasse, garage.
Prix : 149 000 €
● T5 de 86m2, double séjour, 3 chambres, cui-

sine, balcon, cellier, dble vitrage pvc et garage.
Prix : 118 000 €
● T5 en excellent état de 99m2, 4 ch, cellier, cave
et place de parking, terrasse. Prix : 149 000 €
● DIMITROV T4 de 90m2, 3 ch, séjour, cuisine,
terrasse, cave, très bon état. Prix : 138 000 €
● Superbe T3 de 70m2 en rez de jardin, 2 terras-
ses, jardin de 89m2, abris de jardin, cuisine équi-
pée, frais notaire réduit. Prix : 179 000 €
● TONY GARNIER T4 de 90m2 avec 3 chambres,
séjour, terrasse, gge, cave, TBE. Prix : 164 000 €
● CENTRE VILLE T4 duplex année 2005 de 98m2

en TBE, 3 ch, séjour, cuisine éq, terrasse 20m2 et
rdj de 20m2, garage, cave. Prix : 185 000 €
● PLEIN CENTRE T6 de 120m2 avec 4 chbres,
dble séjour de 35m2, cuisine équipée, 3 terrasses
dont 1 de 40m2, garage, cave. Prix : 189 000 €
MAISONS ET TERRAINS
● Terrain de 250m2 constructible (possibilité
115m2 habitable) en zone franche et pavillonaire
Prix : 108 000 €
● VILLAGE ds maison partagée, appartement
de type 1 de 30m2 avec jardinet. Prix : 80 000 €
● Maison au village, 4 ch, cuisine meublée, ter-
rain 300m2 environ. Prix : 225 000 €
● Maison plain pied centre ville en zone franche
bon état, 3 chambres, cuisine équipée, grand
garage et cave, terrain 600m2. Prix : 275 000 €
● Maison de 103m2 comprenant 4 chambres,

séjour double, sous-sol de 100m2, terrain 500m2.
Prix : 265 000 €
● Maison au village, 100m2 hab, 4 chambres,
séjour, garage, terrain 500m2. Prix : 279 000 €
● Maison Village récente 2005, 3 chambres, ter-
rain 270m2. Prix : 234 000 €
● Maison village possibilité de 160m2 sur terrain
de 614m2 , 3 chbres, dble séj, puit : 295 000 €
● Maison de 160m2 , 4 chambres, double séjour,
puit, clim, avec terrain verdoyant de 756m2(poss
d’agrandissement) A VISITER. Prix : 349 000 €
RILLIEUX-LA-PAPE
● T3 dans copro arborée, superbe vue, 2 chb-
res, cuisine indépendante, balc. Prix : 114 000 €
● T3 traversant ds petit immeuble au 2e étage,
2 chambres, balcon fermé. Prix : 123 000 €
● Superbe T6 de 150m2 hab, grand séjour de
40m2, 4 chbres, traversant, cuisine meublée,
sdb, salle d’eau, double balcon. Prix : 232 000 €
● Ds résidence de 4 étages, superbe T5 de
120m2, 4 chambres, séjour de 40m2, balcon,
poss garage. Prix : 195 000 €
AUTRES
● Garage fermé ch des Plates. Prix : 5 980 €
● Locaux zone franche possib. toutes activités.
Restaurant 120m2 en TBE + boucherie de 70m2

avec terrasse de 150m2 à 179 500€ poss de divi-
ser. Chiffre d’affaires en moyenne de 200 000 €
sur les 2 dernières années. 

VILLAGE APPARTEMENTS
● Studio au village, copro 2007, idéal 1er
achat, frais notaire réduit. Prix : 79 000 €
● Studio au village, copro 2007, idéal 1er
achat, frais notaire réduit. Prix : 85 000 €
● T3 au 1/4 étage ds petit immeuble, 2 ch,
balcon, prévoir travaux. Prix : 88 640 €
● Au coeur du village T3, séjour, cuisine
avec 2 chambres, balcon. Prix : 105 000 €
● Dans copro arborée et fermée, joli T3
avec 2 chambres, balcon. Prix : 107 000 €
● Ds copro sympa T4 avec séjour, cuisine,
3 chambres et garage. Prix : 118 000 €

● Entrée du village, zone franche, T3 de
55m2 en TBE, séjour, 2 chambres, balcon,
cave. Prix : 119 000 €
● Village ds copro arborée et fermée, T3 en
TBE, 2 ch, balcon, cave. Prix : 122 000 €
● Village résidence arborée et fermée, T4
en TBE poss 3 chambres, séj dble, cuisine
équipée, balcon, cave. Prix : 132 000 €
● Coeur Village, 1er étage de maison (peu
ou pas de charge), T3 66m2, séj + chemi-
née, cuisine équipée, 2 ch, terrasse 25m2,
local 20m2 et 2 caves, garage. Prix :
149 000 €
● Village rue Anatole France T5 de 80m2,

✁
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● Secteur Carré de soie/Décines,
appt 78 m2, 3 ch, cuisine éq,  sdb,
wc, dégagement, terrasse, terrain
clos et arboré, 2 pl de parking. Prix
: 219 000 € FAI.

● Maison au Carré de soie, 112 m2,
4 ch, séjour, cuisine US, nbx range-
ments, cellier, 2 salles de bain,  sur
terrain 100 m2. Prix : 279 000 € FAI.

● Villeurbanne, T5, 101 m2, 8ème
étage sur 8, 2 chambres, 2 grands
balcons, cuisine, garage, cave. sdb.
Prix : 200 000 € FAI.

● Villeurbanne sur secteur
Grandclément, T3 duplex, 57m²
(Carrez) et 87m² au sol. 2 ch,
sej,cuis US, dressing, sdb, nbx rgts.
Cave. Faibles charges. Refait à
neuf.  Prix : 187 000 € FAI.

● Maison Vaulx Village, 100 m2, 3
chambres, cuisine, douche, gd
garage, sur terrain 317 m2. Travaux
à prévoir. Prix : 260 000 € FAI.

● Vaulx-en-Velin, ch. Tony Garnier,
T5, 100 m2, 4 chambres, salle de
bain, salon, garage, cave, terrasse.
Prix : 185 000 € FAI.

● Vaulx-en-Velin, av. Dimitrov, T5
de 103m², 4 chambres, sejour, cui-
sine,  sdb + douche, garage, cave,
terrasse. Prix : 160 000 € FAI.

www.mobilissimo.com
06 84 74 53 36


